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Le franc est dévalué: la brutale I ciens des manipulations monétaires 

Mouvelle a provoqué dans le monde laissent espérer. 
A maintes reprises dans Je passé la 

place du Théâtre national a servi au.x 
habitants de Belgrade de lieu de ras'. 
semblement pour manifester les sen-
timents et les volontés de la capitale 
et de Ja nation tout entière. Le 
meeting de dimanche, qui groupait 
environ 40.000 participants, représen-
te, tant par le nombre que par 
l"enthousiasme, une de ces manifesta-
tions grandioses qui comptent dans la 
vie nationale. Ce n'a pas été seule-
ment le témoignage de la force d'un 
jeune parti, ce fut aussi une affirma-
tion vibrante de la puissance nationale. 
La foule a rendu hommage à M. M. 
St'ojadinovié pour les succès qu'il 
a obtenus dans la politique extérieure 
comme dans les domaines multiples 
de la Politique intérieure. Venue de 
tous les quartiers, formée de toutes les 
classes, de toutes le~ professions, elle 
a manifesté spontanément ses sym-
pathies durant deux heures, en accla-
œant frénétiquement le président et 
ses collaborateurs. 

,,Le pri11ci pe fondamemal de la po-
litiq11e de 111. Stojadinovié est de ne 
pas aller à gauche parce que cela 
co11d11it à l'abîme, ne pas aller à 
droit2 11011 plm, farce que cela mène 
dans les bro11illards, mais d'aller par 
le chemin q11e le génie de not,e peu-
ple a tracé et q11i est celui de la dé-
morratie. de la liberté, de la j11stice 
sociale, de la prospérité économiq11e 
et du progrès culturel. L'Etat d'a11-
jomd' h11i appartient a11 peuple. Il 
n'appartient pllls à a11mn gro11pe pri-
vilégié de p,·éte11dm ,,sauveurs" de 
l'Etat et de patriotes patentés, mais il 

Aux éléctions municipales dans. Ja 
f'a1tgmentation des salaires Nolis baoovine de la Morava, qui ont eu 
avons eu des grèves. EJ, ·peut-être - lieu le 27 septembre, l'U11io11 radica~e 

l · · f · d "'' 1 ;1011gos!ave a obtenu 830/o des muni-
"trai-Les élections municipales dans la 

banovine de la Drave ont été fixée~ prise entier, en Yougoslavie comme ailleurs, M. Paul Reynaud foi-même n'hésite 
ur1e: impression énonne, à vrai dire pas à développer ces interrogations 
excessive. Depuis deux ou trois mois d'autant plus pressantes que la déva-
cléjà, le gouvernement français avait luation est plus violemment critiquée: 
fait à l'étranger des enquêtes discrètes ,.Restauration du profit? Oui, dit-il, si 
pour savoir dans quelle mesure la les prix de revient ne ~ont pas grevés 
haute finance anglo-saxonne consenti- de charges qui détruisent le bienfait 
rait à négocier une trêve financière. de la dévaluation. Reprise des affai-
Mais le secret a été si jalousement res? Oui, si l'esprit d'entreprise peut 
gardé sur la date opportune que !'ac- s'épanouir sans crainte. Reflux des 
cord signé a fait sensation. c·apitaux et de l'or? Oui, si eux aussi 

Les documents publiés par le Servi- ont confiance." La reprise est donc 
ce d'études économiques de la S.D.N. théoriquement possible; au bon sens 
sous le titre: ,,Aperçu de la situation français de réunir les conditions poli-
monétaire" ne laiséaient aucun doute tiques et techniques qui seules assurent 
sur la nécessité de l'alignement des l'ordre budgétaire, stimulent l'lnvestis-
monnaies; dans les pays attachés à semcnt des capitaux, adaptent les 
l'étalon-or selon les anciennes parités, prix intérieurs aux prix mondiaux, ré. 
les signes les plus défavorables se tablissent l'équilibre de la balance des 
multipliaient dep1üs 1933: la régres- comptes. Sinon, les facilités provisoi-
sion du mouvement économique eJ la res que donne le franc dévalué seront 
contraction des revenus par suite de emportées par les effets de l'indisci-
la déflation avaient entraîné les effets pline budgétaire et la hausse désor-
les plus graves sur l'équilibre budgé- donnée des prix. 
taire. Au contraire, dans des pays Le gouvernement du Front populai-
comme les Etats-Unis et la Grande- re a subi les conséquences de sa poll-
&etagnc, la politique financière de tiques d'anti-déilation, pour ne pas 
ces dernières années avait eu pour ré- dire d'inflation, qu'il a justifiée devant 
sultat une grande aisance du marché le pays par la perspective d'un renou-
des capitaux, une expansion du crédit veau économique. Or, les syndicats, 
et, par suite, une reprise d'activité des qui auraient dû logiquement lui ap. 
aifaires. porter un appui, ont entretenu une 

La France pouvait-elfe supporter agitation brouillonne qui a bouleversé 
plus longtemps la disparité des prix tous ses plans. Cette politique, qui 
de ses produits avec les prix étran- comportait moins de ressources budgé-
gers, le déficit de son commerce exté- taires et plus de charges sociales, soit 
rieur et la crise de crédit qui allait pour les finances de l'Etat soit pour 
s'accentuant? Cette question n'était celles des entreprises privées, n'a pu 
point restée sans réponse. Sans parler résister à une épreuve de trois mois. 
de la campagne de quelques dévalua- L'alignement des monnaies, ,qui est 
teurs passionnés comme M. Paul en soi une mesure salutaire, ne pro. 
Reynaud, on peut citer les opinions duira donc des effets favorables que 
des docteurs ès finances, comme M. si l'opinion française, réveiUée après ce 
Charles Rist. L'éminent professeur a choc opératoire, répudie enfin le 
démontré dans sa récente préface à mythe de l'Etat-providence. 
l'annuaire La France économique l!J35 JEAN BOURGOIN 
que le gouvernement serait obligé de 
choisir bientôt entre l'isolement écono-
mique ou le rétablissement d'une soli-
darité effective avec les pays anglo-
saxons. 

L'alignement, annoncé par surprise, 
n'est donc pas, quoi qu'on dise, un 
chaste euphémisme qui désigne la dé-
valuation; il y a bien, dans la décision 
prise à Paris, deux opérations distinc-
tes, l'une - la dévaluation - étant 
le moyen, l'autre - l'alignement des 
1t1onnaies - étant le but. Le sacrifice 
du franc a été fait sur l'autel de la 
raix financière. 

(Voir en 3-ème p. les infcrmations 
sur la dévalualicn du franc et fa sta-
bilité du dinar). 

Parallèle 
entre deux discours 

Les deux discours prononcés à Ge-
nève par M. Antony Eden et par M. 
Yvon Delbos pourraient être mis en 
parallèle; ce sont deu..,c discours-pro-
grammes, l'un conforme à l'empiris-
me britannique, l'autre à la logique 
française. Mais on se tromperait fort 

• si on ne voyait dans les deux thèses 
Deux questions se posent cependant qu'un débat académique. 

à tous ceux que le sort du franc pré- M. Eden, sous le couvert de la ré-
occupe. La première a trait au carac- forme projetée du Pacte, a préconisé 
!ère international de la mesure prise à des expériences qui, Pour donner satis-
Paris après consultation de Londres faction aux contempterus des traités, 
et de New-York: cette dévaluation mettraient en péril le précaire équili-
constitue-t-elle une étape sûre dans la bre de la paix. L•ïdée de séparer Je 
voie de la stabilisation générale des pacbe de la S.D.N. du traité de Ver-
monnaies? sailles a pour but de ramener l'Alle-

M. Léon Blum insiste sur le simul- magne à Genève; ce retour, si désira-
tanéité et l'identité de la déclaration ble soit-il du point de vue de l'uni-
publiée dans les trois capitales: .,C'est versalité genevoise, vaut-il le sacrifice 
la première fois dans l'histoire, dit-li, de l'article 19? 
que trois grandes puissances signifient Plus heureusement inspiré dans ses 
ainsi à l'opinion universelle, par un, jugements sur la sécurité relative, M. 
acte public, leur volonté d'entrepren-1 Eden a fait l'éloge des accords régio-
dre un eifort commun pour le r~ta- naux, auxquels la politique anglaise 
blissement dans le monde de rapports avait été si longtemps hostile: la Peti-
monétaires et économiques normaux." te Entente ne peut que se réjouir d'u. 
La nouvelle que la Suisse et la Hollan- J ne si haute approbation donnée à un 
de se sont ralliées presqu'aussitôt à la système qu'elle applique depuis quin-
déclaration commune de la Grande-1 ze ans avec tant d'efficacité. 
B1etagne, de la France et des Etats- Mais le chef du Foreign office 
Unis prouve, en effet, qu'une telle n'envisage qu'un pacte occidental. M. 
opération ne peut être conçue que sur Yvon Delbos, au contraire, a affirmé 
le plan international et qu'elle doit d'une façon très nette que la Frall(e 
contribuer à la reprise générale des demeure fidèle à tous les pactes qu' el-
relations économiques. le a conclus. 

Mais l'accord réalisé n'établit pas de Et, dans son analyse des problèmes 
façon définitive un rapport légal, con- qu'a posés la dénonciation de Locarno, 
stant, entre tes monnaies de ces Etats le chef du Quai d'Orsay n'a pas man-
el l"étalon-or; il ne garantit nullement qué de proclamer qu'il est prêt si: 
au nouveau franc une certitude de gner des ao::or<ls nouveaux, mais a 
cours fixe; il n'assure pas entre les condition qu'ils garantis~n; ,,I~ sém-
diverses monnaies des parités fixes sur rtté de tous les Etats mléresses, ex-
la base de la dévaluation. Puisque la cl11ant toute arrière-pensée de domina-
Trésorerie américaine et ta Chancelle. lion, d'encerclement ou d'ostracisme." 
rie de !'Echiquier se réservent le droit Sous une forme discrète le discours 
d'apprécier à tout moment les néces- de M. Yvon Delbos a donc apporté 
sités de la politique monétaire, te sa- u~e mise ~u ~int utile, même néces-
trifice consenti par la France ne pren- saire, de l exegese de M. Eclen. 

L'allocution 
cle M. Dj. Jank.ovïé 

Le meeting a été ouvert par M. Dj. 

po,,r a prem1ere o,s ans noire ,:,,al, . 1. , L . . d' , 'd 
les auto1ités ont-elles observé l'atti-' C!pa ites._ a victotre epasse evi em-
tude la plus correcte à l'égard des ou- ment les _prévisions les plus optimis-

. , La pot· 11• pa ,pfo e' les tes des cercles gouvernementaux. v11e1s. 1ce a s m Y L d M S · ·, · 
011vriers et, presque toutes les grèves , e gr~upe e · . toiano~ic, _qw re. 
se temzinèrent m, profit de l' 0111,rier. pr~~entait un~ pa~tte de ancte~ co-
(Vives acclamations). La lr,mqui!lité mt~e du. pa,rt1 radical, subit un ~ec 
et l'ordre ne furent presq11e 1111lie part qut est Juge, dans les cercles officiels, 
t1011blés. D'ailie11rs, 11011s défendom comme définitif. 
l'ordre, la paix sociale, et nous les dé- L'opposition unifiée, ou plus. exac-
fendrons également dans l'avenir con. tement la partie' serbe de cette oppo-

. sition, n'a conquis que certaines com-tre /0111 el to!IS, 11ia1s en même temps 
la sa1tvegarde de l'intérêt des 011. munes vilJageoises et quelques petites 

villes. Les ,,Borba'Ji" ont obtenu avec vriers deme11re notre souri comtant . b . . . . 
(Vive, approbations). peine un nom r~ ms1_gn1f1ant de com-

Now ne demandow pas que les munes .• ~e p~rtr. na110:1a! ;011/fosla~:' 
ouvriers croient en notre parole, nous I q~e pr:5ide I anct~ ~e~eral Zr".ko~c, 
lem demandons de 11011s juger d'ctprès 1 a meme pas :fusSi _a obtentr 2 /o 
nos actes. Dans ce bllf, no11s avons cte~ c~~mu~es VI lageoise~. , 
01 ganisé la sec/ion 011vrière de /'Union es e ectwns se sont deroulees par-
Radicale Yougoslave. Elle 11011s ser- tout dans la paix et dans l'ordre par-
vira de conseiller et d'dide. Avec sa fait. D.ans la commune de Po]jane, 
collaboration 11011s espérons ré11ssrr à airondissement de. Trstenik: le ,~jre 
améliorer la siluati.m de l'ouvrier et ParadJarnn, candidat de 1 oppos1t1on 
avec le temps 11011s organiserons dans unifiée, a fermé la mairie et s'est 
l d · - - - 1 euf ui avec le dossier électoral de sor-
e pays es 111s1111111011s qm, par e11r l , , , ; . 

activité, rendra/li les grèi'es inutiles eu te qu on, na pu proc:der a1L'< elect1ons. 
a.rs11raut à l' 011vrier des me,J/em es Ces resultats prov1~n~ent d~ _la ba-
conditions d'existence et de trarnil novme de Morava, reg1on spec1f1que-
sa11s même qu'il ail recours aux grèves. n>ent serbe,. qui correspond à l'~ncien-
Nom désirom 1111 peuple ormier ne Sumad1J3:, coeur d~ l~ .ser?1e. Ils 
organisé s11r 1111e base solide, qfli de- sont p~rticul1erement s1gruf1cahfs .par-
âendra 1111 solide ~pp11i de la nation c,e 9u ils. m_ontrent que le parti d.e 
et de l'Etai. Vfrent les omriers! 1 Umon iact,cale yougoslave est vra1-

au 25 octobre prochain. 
Trois listes seront probablement 

présentées: une de l'U.R.Y. patronnée 
par M. Korosec, ancien leader du 
parti populiste slovène (catholique), 
une du P.N.Y. patronnée par M. Kra-
mer, ancien leader du parti libéra}. 
(anticlérical), et la troisième de l'op-
position associée, groupe de la .,Slo-
VC'nska Zemlia', qui s'est entendu avec 
M. Macek et la coalition pay~anne 
démocrate. 

1 
Une déclaration 

de M. Cvetk.ovlé 
M. Dragi~ Cvetkovié, ministre de 

1a Prévoyance Sociale, a fait à Ni~ 
aux représentants de la presse la dé-
claration suivante sur le succès àu 
parti gouvernemental: 

uCe J011I lt?J pre17JÎèreJ élec1io11.r 
après le 6 janvier 1929, a11 cours 
desquelles s'est manifestée 1me inten-
se activité de to11s les g1·011peme11Js 
politiques de la banovine de la Mo-
rai·a. 

Jankovié, ministre des Forêts et des 
Mines, en qualité de premier vice-
président du Comité de l'U.R.Y. à 
Belgrade, Zemun et Pancevo. A près 
avoir adressé son hommage au ,,sym-
bole de notre jemzesse yougoslave, a11 
symbole de notre développement, de 
notre liberté, de notre Etat, notre 
jeune Roi Pierre 11" ( Acclamations 
frénétiques: ,,Vive le Roi!''), à [a 
Régence, et en particulier au Prince-
Régent Paul, ,,symbole de 110/re ,·e-
naissance nationale, symbole de l'es-
prit de sacrifice" (Acclamations et 
cris ,,Vive le Prince Paul!"), M. Jan-
kovié dit que ,,Bel grade a tressailli rie 
joie en apjn'enant que le chef d11 parti, 
M. Milan Stojadinovié, prmdrait fa 
parole à cette assemblée". 

M. Stoiadinovié parle à la foule (Longs et frénétiques applaudisse- mwt un grand . pa_rt} yougoslave, réu-
, t rnssant une maJ0rtte de Serbes et le 

mens). 1 · , • 1 1 

Co11traire111e11t a11x ,demières élec-
tiom tmmicipales 1011/es les organisa-
tiow politiques étaiellt libres de pré-
scllter le/1/'s lister, et chacune l'a fai> 
dans ltt memre de ses possibilités el 
de ses capacités dans les diférellts ar-
rondissements. Sm les 1853 ca1zdidats 
q11i se sont disputés 576 commrme;, 
1323 étaient présentés par le pa,-ti de 
l'Union radicale yougoslave, 260 par 
/'Opposition associée 62 par le parti 
de l'Union nationale yougoslave, 117 
par le parti de .M. Hod;e1a, et enfin 
7 par l'ancien Comité exécutif du 
parti radical. To11s les groupes politi-
q11es 0111 donc participé très active. 
ment à la campagne électorale et 
char1111 avait la possibilité de s'exjn'i-
mer. La l11tte a été très vive. 

appartient a11 peuple yo11gosla1·e tout Sl:U autonse a pa\ er en eur nom. 
e11tid' (Vives approbations). La. sïtuation 

Le ministre demande où sont les économique 
sceptiques de l'année dernière, qui 
prophétisl.Ïent que M. Stojadinovié ne 
pourrait pas réussir à améliorer la 
situation du pays et où sont les pessi-
mistes qui ne croyaient pas à la vita-
lité de la nation yougoslave. Aujourd' 
hui, le gouvernement peut dire avec 
fierté: .,No11s avons ré11ssi à ass11rn 
a,,. pays la paix à l'intérie11r el à l'ex-

Les réwltats définitifs des élections 
n,11nicipaks dans la hanovine de la 

térietlf." I' 

Un 2:rand dïscours 
de M. Milan Stojadinovïê 

Le Président du C.onseil prit ensuite 
la parole, salué par les applaudisse-
ments de l'innombrable foule, qui 
l'obligea de s'interrompre à maintes 
reprises. Il parla d'abord de Belgrade 
à · Belgrade. 

Salut 
à Belé,ra.de 

,,Au moment 011 ;e prends la parole 
à celte majest11e11se réunion, mon pre-
mier salut spontané et irrésistible va 
vers vous to11s, chers B elgradois, et par 
votre intermédiaire à notre magnifique 
Belgrade. 

Car att cours de vingt siècles, depuis 
l'époq11e romaine, lorsque campaient 
ici les légions de Trajan, jusqu'à nos 
jo11rs, il jo11a 1111 rôle significatif et 
historiq11e q11i est inscrit à jamais en 
lettres éclatantes dans la légende des 
siècles.'' 

Après avoir glorifié la rrusswn de 
la vaillante cité, le Président ajoute: 

,,Chaq11e pierre et chdq11e pouce de 
terrain de Belgrade sont arrosés du 
1ang généret1x de ses héroïques défen-
seurs (Gloire à eux!) q11i tombèrent 
pom· leur pe11ple, pour l'11nité et la 
concorde des frères aux trois noms, 
enfin po11r la gloire et le bonhe11r de 
cette magnifique ville (Gloire à eux). 

fait q11elq11e cho.re pour Belgrade, 
mais c'est se11leme11t le début de ce q11i 
reste à faire. (,,Formidables acclama-
tions). 

Les tâches 
de la. jeunesse 

Le Président adresse son deuxième 
salut aux jeunes: 

,,L'héroïsme de 1.otre je1111esse a sa 
place 1011/e spéciale dans les pages 
glorieusN et sacrées de notre Belgra-
de. Mais, a11jo11rd'h11i, lorsq11'1111e 
page de notre grand et glorie11x passé 
est remplie et q11a11d il fa11t s'engager 
dam de 12011ve!les voies créatrices el 
réalisal!'ices, notre je11nesse doit encore 
l'emplir ,me mission importante et 
significative . .. 

Loin des extrêmes, mais de quel-
que côté q11' elie vienne, de droite 011 
de gauche, la jeunesse, consciente de 
sa mission montrera tme fois de pltis 
combien elle est digne de so11 passé. 
Après ce q11i est déjà réalisé, elle ·voit 
son rôle facilité et elle peut en toute 
qriiétude travailler à l'achèvement de 
l'oettvre. 

Le é,ouvei:nement 
et les ouvrîers 

Bien igue détrtrite et presqu' entièrement Le tl'Oisième salut, je l'adresse a11 
incendiée par les bombardements, elle peuple travail/e11r des entreprises et 
est a11jo11rd'h11i ress11citée, plus belle des fabriques de Belgrade.' L'Union 
et plu: éclatante que dam le passé. 1 Radicale Yougoslave désire être, a11 

Mars cette plaœ dans l'histoire, ce point de vue social et tout spéciale-
~r,artyre de Belgrade, tout cela nous ment dans la q11estio11 011vrière, ,me 
rmpose à nous q11i y vivom a11jo11rd' organisation moderne . .. 

La sit11atio11 d11 p,mple s'améliorera Morava s'établissent ainsi: 29~.0 74 
dans fa me.rure Ott s'améliorera la si- ,otants sur 392.557 électeurs inscrits; 
t11atio11 éco110111iq11e générale d~ not,·e ~30.129 ont donné leur voix à l'Unicn 
pays. A cet égard, 11011s po111011s dire radicale yougoslave et 69.845 ont voté 
,y11e no11s avon'J été favorisés. A côté Pl ur les groupes de l'opposition. 
des memres prises par le go11ve111e-l L'Unicn radicale yougoslave a rem-
ment, 110w avons a11ssi 1me bonne rutè la victoire dans 631 co11munes, 
rétolte. Espérow que c'est la première I tandis que 107 communes ont élu 
des sept a'.!11ées grasses et q11e les au-, dLs candidats appartenant à l'oppo-
1res s11i,,ro111... La rùolte de blé de sition; 18 communes cnt élu des can-
l'année demière 11011s a do1111é 19 dictats hors partis. 
111illio11s de q11i11ta11x. Cette aimée Les résultats selon les groupes po-

L'Union radicale yougoslave a de 
nombreux adhére11ts dans la banot'ine 
de la Mortt11a q11i se so11t tt·ès bim 
organisés. To11tes nos orga11isatio11.r 
ont fonc1io11né pendant la rampagne 
électorale et contrib11é à 1111e victoire 
imposante. Grâce à cette organisation 
et à la combativité de nos élect~urs, 
11011s avons, comme l'indiquent les 
p, emiel'S rés11ltats, obtenu 1111 succès 
complet. Notre victoire dans les 
chef s-lie11x des arrondissements el 
dc.ns les villes est 10111 spécialemenl 
s;mptômatiq11e, car dans ces œntre1, 
les élections ai-aient 1111e sig11ificatio1J 
poliliq11e.'' 

11011s en a11ro11s 29 millions. La récolte Iitiques sont les suivants: 
de maïs at·ait été /'a1111ée d11miè•·e I Union radicale yougo. lave 
de 30 millions de q11in'fa11x. Celle an• 631 (SJ, 140/o) 
née elle est évaluée à 50 millions de I Opposition asscciée 58 ( 7,6-50/o) 
qt1inta11x. Non se11lement la récolte Parti populaire yougoslave 
en général es/ bonne 11/dis encore les (Borbusi) 35 ( 4,630/o) 
prix sont bien meilleurs. Le gouver. Parti national yougoslave 9 ( l,IBQ/o) 
11e111ent royal, il est vrai, a assuré éga- Parti d'A. Stanojevié 3 ( 0,39'l/o) 
lement ,me réserve de 250 millions de Liste indépendante 1 ( 0, 130/o) 
dinars pv11r 111ai11Jenir les prix d11 blé. Parti agrarien 1 ( 0,130/o) 
C'est ainsi q11e le prix d11 blé de Potis Civcrs 18 ( 2,360/o) 
est de 151 dinars tandis q111e11 1934 
if était de 116 dinars. Le maïs d11 
Srem en septembre 1934 valait 87 di- L'élection de M. Stojadinovié 

poste de vice-président de la S.D.N. nars et a11jo!lrd' hui il IJSI à 94 dinars. au 
Les prix d11 bétail sont également en 
hausse. Le boeuf était en 1934 à 4,25 

Dès la nou,velle reçue de Genève cette q11alité de la présidence de l' As-
que l'Assemblée de la Société des Na- .remblée de la Socrëté des Nations. 
tions a élu le représentant de la You. T1·ois a11s plus tard, en 1926, M. 
goslavie comme troisième vice-prési- Ni11éié présida l'Assemblée de la 
dent de l'Assemblée avec 44 voix1 S. D. N. a11 cours de laquelle l'Alle-
tandis que la France obtenait 49 voix 1nag11e entra dam l'institution de 
et la Grande-Bretagne 47, les jour- Genève. 

dinars et a11jo11rd' hr1i il est à 5 ,5 di-
nars. Le porc était en 1934 à 7,35 
dinars et t1.11jomd' hui il est à 9,2 5 di-
nars. Par/0111 011 11011s regardom l'i11-
dex des prix, 11011s co11stato11s 1111e·amé-
lioralio11 et tme ha11sse. Le crédit de 
l'Etat est consolidé, la réserve d'or de 
la Banq11e Nationale a a!lgmenté, les 
papiers de l'Etat sont en hawse. 
Po11r celte 1·aiso11, 11011s pouvons dire 
avec fierté q11e les jours les pl11s dms 
de la c,·ise économique sont déjà pas-
séJ sur notre tête. (Vifs applaudisse-
ments). L'at1t1'e jo11r, 11011s avons dé-
fmitivement réglé la question des del-
les paysannes; nous croyons q11e 11011.r 
avons donné à ce problème difficile la 
meille11re sol1,tion possible. Notts l'a-
vons fait po11r sa11ver le paysan, car, 
quand la situation d11 paysan est 
meille111'e, il en est de même de 1011-
tes les branches économiques d11 pays. 
(Acclamations: Vive Stojadinovié). 
Les commet'Çants, les artisans, les ù1-
d11striels, tous, sont également près de 
notre coe1,r, comme les paysam. Nous 
ne les oublierons pas. Nous espérom 
que le moment arrivera de donner sa-
tisfaction aussi aux désirs jmtifiés des 
fonctionnaires et des employés de 
!'bat." (Vives approbations). 

L'U.R. Y. 

naux ont souligné le grand succès En 1933, .i\f. Constantin Fotié, dé-
de la Yougoslavie. Car c'est un succès lég11é permanent de la Yolfgoslavie 
politique et moral qu'un nouvel Etat à Genève, fut élu président de la 
ait été élu avec cinq voix de moins même 4-ème commission. 
stulement que la France et trois voix En 1934, M. Bogolj11b Jevtié, q11i 
de moins que la Grande Bretagne. orc11pait à cette époque le poste de 

Sous la plume de M. Lucien Baur- rni11istre des Affaires étrangères, fut 
guès, le Petit Parisien dit que l'hom- él11 vice-président de l'Assemblée. 
mage international rendu à la Yougo- L'électio~1 d11 ,.eprése_11ta11t de_ I"' 
slavie, nation sympathique et corua- Yougoslavie a11x fonctions de vrce-
geuse, est pleinement mérité. Grâce à I présif ent de I' Assembl~e, po-;t; o~mpé 
la sage direction du Prince-Régent en I absence d11 premier delegr1e M. 
Paul et au gouvernement remarqua- Stojt:4i11ovié,. _Par son remplaçant M. 
ble de M. Stojadinovié, la Yougosla- Bo~~ar Pmrc, témo~gne de. la cQtllJ-
vie marche résolument dans la voie 11111te dans le prestige qm entoure 
du progrès et de la prospérité écono- devant le plw haut fomm i11ter11a-
mique. tionat la Yougoslavie et ses 1·epés.m-

Tous les journaux yougoslaves sou- ,_a_nt_s_.'_' ___________ _ 

M. Kloselvanov 
et M. Antonesco 
vlsUe1-ont Belgrade 

On mande de Genève: 

dra toute sa valeur que dans une sta-
bilisation générale des monnaies. Cette 
contre-partie n'est encore qu'une es-
pérance, non pas une certitude. 

htti et qui la dirigeons, de faire de Nous constmctions des ro11tes, des 
Belgrade, non un musée de grandetJrs voies ferreés, des ports, une industrie 
et de gloire anciennes, mais une ville lo11rde, des écoles, des travaux hydra11-
1Jivante, Ja capitale d'11n grand Etat de liq11es, toutes sortes de bâtiments 
15 millions d'habitants. La 11at11re l'a d'intérêt public. Lentement, l'argent 
gratifiée d't111e position mag11ifiq11e. revient de no111:eat1 m, pe11pie et, nous 
D1~u a suffisamment donné, mais la avom rhrssi à fail'e disparaître de no-
mam des hommes_ n'a pas fait encore tre Etat le terrible spectre d11 chômage. 
tout ce qu'elle avart le devoir de faire. D'après la statistique officielle de 
La pomsière 11011s éto11ffe sur les 1·011- l'Office po11r les assurances otivrières, unïque :représentant 

des Serbes! CONTRE LA REVISION! tes voisines, les logements des 011- le nombre de travailleurs est passé de 
L'on aura beau rectifler des fron- vriers sont inS11ffisants (Enthousiastes 568.000 en j11it1 1935 à 630.000 en Le Président en arrive aux questions 

lignent que l'élection du premier dé-
légué yougoslave au poste! de vice-
président de l'Assemblée de la Société 
des Nations est un hommage rendu à 
la Yougoslavie, en même temps qu'à 
la Petite Entente et J'Entente balkani-
que, dont M. Stojadinovié était le 
candidat commun. Cette marque Je 
respect pour la Yougoslavie et !è chef 
de son gouvêrnement montte le pres-
tige dont les représentants de la 
Yougoslavie jouissent dans les cercles 
internationaux et dans le vaste do-
Ir.aine de la politique européenne. 

M. Kiosseivanov, président du 
Conseil de Bulgarie, et M. Antones-
co, ministre des Affaires étrangères 
de Roumanie, visiteront Belgrade 
après la session de la Société des Na-
tins à Genève. Le ministre roumain 
poursuivra à cette occasion avec M. 
Stojadinovié les conversations com. 
mencées à Bratislava. M. Kiosseiva-
nov de son côté déclara qu'il désirait 
depuis lon~mps conférer avec M. 
Stojadinovié en vue du raffermisse-
ment des relations bulgaro-yougosla-
ves d'ailleurs cet entretien ne sera 
qu'une suite de la conversation que 
M. Stojadinovié eut l'honneu d'avoir 
récemment avec le Roi Boris. 

* 
La stabilisation est d'autant plus 

!!0uhaitable que la France ne peut 
laisser flotter sa monnaie avec une 

.,.... n1enace d'inHation. La seconde ques-
tion que pose donc la dévaluation du 
franc est de savoir si, après s'être ré-
signé à cette opération qu'il ne pou-
vait éviter, le gouvernement français 
en tirera tout le profit- que les tecbni-, 

tières et délimiter des foyers ethni- approbations) les enfants n'ont pas j11in 1936, ce q11i veut dire q11e 62.000 proprement ~~tiques et aborde les 
ques, il y aura toujours des voisins d'établissements scolaires (Nouvelles ouvriers 0111 trouvé dtt travail. Les élections muruc1pales: 
qui ne peuvent se comprendre et qui approbations), le commerce est dans Bourses de Travail indiquent sertie- ,,La fière S11madija montrera à q11i 
se détestent, et qui se disent oppri- ! le marasme, les ports sur fa Save et ment 14.000 011vriers chômeurs. Le les Serbes donnent le11r confiance. 
més et esclaves aiin de s'émanciper \ le Danube sont tels q1iils étaient à se11l ressort du Ministè,e des Trava11x A11jo11rd'hui on verra la force des pré-
et de tyranniser à leur tour ceux qul l'époq11e d'Eugène de Sai,oie (Lon- Pt1blics, pom toute l'année 1934, a tendues gra11de11rs politiques, associéeJ 
les tyrannisaient. Mais la question gues approbations). versé 750.000 salaires journaliers tan- 011 dissociées. Nous avons eu deJ ad-
des nationalités finira par passer de Nous voulom mettre zm terme à cet dis qtien 1936 et seulement jr{sqrtau 

I 
versaires pleins d'arrog~nce. qui pré-

mode en Europe centrale, comme elle, état de choses et faire en sorte à l'a- 1-er septembre il en versa 3.876.000, tendaient qtte les ~lectrons m11nicipa. 
a passé de monde en France, en Suis-/ v~11ir q11e Belgrade et les Belgradois soit 6 fois plw (Vives approbations). les n'auraient pas lieu parce q11e no/lS 
se, en Belgique et en Angleterre. a:ent des jours meille11rs (Acclama- No11s avons en même temps rétrssi I n'aurions pas le ror~rage de les faire. 

RAOUL CHELARD ttons). Le gouvernement royal a déjà à obtenÎ1' beaucoup dans le sens de (Voir la suite ~n 2-erre p. 3-ème col.) 

La Politika rappelle que ce n'est 
pas la première fois qu'un tel honneur 
est accordé à la Yougoslavie. 

,,En 1923 M. Moméilo Ninlié, 
alors ministre des Affai..es étrangères, 
fut élfl président de la Quatrième 
commission budgétaire et fit partie e12 
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Le dilemme posé devant la S, D. N. 
Les élections au Conseil 

et la victoire morale de la Yougoslavie 

(De notre corresponda11/) cessé de l'appliquer, même dans les 
Genève, 27 septembre circonstances les plus douloureuses et 

L'Assemblée de la Société des Na- où il pouvait lui coûter le plus de 
t. eu quelque peine à se mettre I donner des preuves de sa fidélité, il 
rons a hl b. 1 d'l' . . en mouvement. Elle a été arrêtée, dès sem e 1en que es _e egat1ons aient 

le début, par l'obligation de liquider voulu, 
1
e
1 
n 

1
v~tafn~ en s_r grafn~ nomb~e 

son échec dans l'affaire ital0-éthio- rur e e,. UI aire_ VOi[ et _ar_r_e savou 
· Elle a du• trancher la question a tous quelles avarent apprecre la fcr-

pienne. , l l , d 11 b . de choisir entre une délégation en- mete et a oyaute e sa co a oratron. 
voyée par le Négus, comme souve-
rni n de l'Ethiopie, et une délégation 
it1lienne, que Rome tenait toute prête, 
en vertu de certaines assurances que 
lui avait données le secrétaire général 
de la S. D. N., M. Avenol, lors de 
son voyage en Italie. 

* 
M. Yvon Delbos, ministre des Af-

faires étrangères de France, a offert, 
lundi, un déjeuner en l'honneur des 
ciélégués de la, Petite Entente et de 
!'Entente balkanique. Ed .Btmt)' 

Un d iscours 
de M .. H .. Hrotta 

Le choix fut malaisé. Il fut précédé 
de laborieuses négociations, les uns 
voulant que l'on fît un nouveau sacri-
fice des principes dans l'espoir d'?b- SUJ: l a réform e 
tenir une reprise de la collaborat1on du P acte de la S .D.N . 
it~lienne, les autres redoutant qu'on Genève, le 29 septembre. 
nL créât un précédent bien dangereux Le Ministre des Affaires étrangères 
pour eux, si jamais ils devaient se d(: Tchécoslovaquie a exposé le point 
trouver victimes d'une agression. de vue de la Petite Entente sur la ré-

Tout d'abord, on_ crut que la raison forme du Pacte. Il affirma tout d'a-
politique allait l'emporter. Puis, un bord que, malgré lés événements de 
revirement se produisit sous l'empire l'année écoulée, la Petite Entente con. 
de la très grande répugnance que mar- tinuera sa politique qui s'appuie d'a-
quèrent les petites nations du Nord de bord sur les principes de la S.D.N. 
l'Europe, et la plupart des autres Mais la course aux armements rend la 
puissances, petites et moyennes, à lais- mentalité des peuples et de leurs diri-
ser porter atteinte au principe de la geants plus inaccessible à ces principes 
non-reconnaissance d'une conquéte ob- du Pacte. Aussi la Petite Entente ne 
tenue par la violence, comme c'eüt ~té désire-t-elle rien aussi ardemment que 
le cas indirectement, si l'on avait lais- de voir la S.D.N. concentrer tous ses 
sé à l'écart Ja délégation du Négus. efforts pour aboutir à un accord sur 

Ces mêmes nations, petites ou la limitation des armements. Quant à 
moyennes, étaient d'ailleurs sous le l.1 réforme du Pacte de la S.D.N., la 
coup encore des graves ennui~ qu'~l: Petite Entente estime qu'il s'agit sur-
lc."" avaient éprouvés pour avo,r su1v1 tout d'envisager pour l'avenir les mo-
toyalement les grandes puissances. dalités de mise en action de ses dis-
Celles-ci avaient résolu soudain d'a- positions fondamentales, tout en te-
bandonner la politique des sanctions nant compte de l'expérirnce du passé. 
sans avoir pris la peine de consulter Au sujet de l'application de l'arti-
ce~ Etats et sans se soucier dâvantage de 16 les événements ont permis de 
des répercussions d'une décision si constater que des mesures économi-
brusque. Les petits et les moyens ques et financières sont insuffisantes 
Etats voulurent cette fois-ci être écou- et que les peuples ne recourent pas à 
tés. Ils demandèrent que l'Assemblée des mesures militaires si leurs inté-
s'en tînt purement et simplement à ce rêts vitaux ne sont mis en péril. Il 
qui découlait de son règlement et de s'agit donc d'ajuster cet état de choses 
la lettre du Pacte. Finalement leur à l'application des dispositions de 
avis l'emporta. l'article XVI. C'est par la voie d'ac-

Le vote fut acqu"ts par les voix de cords régionaux et par l'organisation 
39 Etats. Il y eut six abstentions. d'ententes nouvelles qu'on peut at-
Quatre Etats se prononcèrent négative- teindre le plus sûrement ce but. Ces 
ment; parmi ceux-ci, la Hongrie, accords devraient embrasser tous les 
l'Autriche et l'Albanie. cas susceptibles de donner lieu à des 

Cette question ainsi réglée, J'Assem- conflits, de sorte qu'aucun Etat ne 
blée de la Société des Nations put fût entravé dans l'action d'assistance 
songer à la constitution de son Bu- militaire par crainte d'affaiblir ses 
reau, en élisant les six viae-présidents p10pres moyens de défense au cas où 
qu'elle a la charge de nommer direc- on ne viendrait pas à son aide. 
te-ment, les a.utrc,s viœ-présidenls étant La S.D.N. devrait aussi développer 
de droit les présidents élus par les l'action préventive afin que les ac-
diverses commissions. cords régionaux n'aient pas l'occasion 

La y I · bt · t 44 · de jouer. Il faudrait dès maintenant 
5 l tanotugost a vie O 

1n1_ t . voi~ds_ur I étudier les possibilités de faciliter ou 
vo s, e arrrva en 1s e mime ra- d' ,1. • Il , 

, 1 F (49 · ) t ame rorer cette actron. n est pas 
t~ment apres a •ra~ce . voix e nécessaire d'amrnJer le Pacte: il suf. 
I Angleterre (47 voix), qur comme f. -1 l'A bl' • d , 1 . .d 1 1ra1 que ssem ee pn t es reso u-
gcandes pU1ssances occ1 enta es sont t' J -- d t I Et t et . , . ions sur a man1ere on es a s 
touiours elues au Bureau et obt1en- 1 C -1 d • t • d . d . e onse1 evraren agir en vue e m,nt le maximum e voix. Les autres I' J' f d • • d p t 
Etats élus furent: le Canada avec app tca ron es prmcipes_ . u ace, 

· l'URSS 37 • t sans parter attemte aux prmc1pes fon-39 voix . . . . avec voix e d • ci , 1 , . ' . amentaux qui tou 1ent a a souvé-
l Haire av~c. 32, voix. . raineté et à l'égalité des Etats. La Pe-

On avait Juge bon de faire un ge5te tite Entente veut conserver toutes les 
:•~paisement. e~~ers l'Italie., en ~i garanties qu'assurent les dispositions 
a_,ssant! _quoiqu a _se~te, u~ _siege e actuelles du Pacte; elle n'accepte ni 

v1ce-pres1dent. Mrus 11 est ev1dent que od·f· t· · · t 't t· · 
1 , • ff . . . m 1 1ca ton 111 m erpre a 10n qw au-
e geste n eut o ert toute sa s1gnif1ca- rai·t po effet d 1 · · d d, · · d b . ur e u1 imposer es e-

t1on que si un gran nom re de voix cisions auxquelles elle n'aurait pas 
avaient été données au représentant du consenti. Au sujet de l'article XIX la 
gouvernement de Rome. De plus, on doctrine de la Petite Entente est con-
s'aper_çut, :riais un peu ~rd: que pour nue: elle affirme qu'aucun change-
le f~1re 1 ~ssemblee n avait pas res- ment n'est possible sans le libre et 
pf'cte son reglement. formel consentement des parties. Si la 

L'élection de la Yougoslavie, avec Petite Entente est prête à accorder sa 
une si franche majorité, montre de collaboration à tout ce qui pourrait 
quelJe autorité elle jouit à Genève. renforcer la S.D.N. et Je Pacte, elle 
Comme elle a toujours fondé sa poli- s'opposera donc à tout ce qui pour-
tique sur le pacte et qu'elle n'a jamais rait les affaiblir. (D'après Havas) 

Feuilleton 

La mort d'Antoine Meillet 

L'ECHO DE BELGRADE 30-9-36 

Le 2:rand d iscours La vie politique Ju.lÏette Ada.ID., 
a.1nie des Slaves de M. M. Sto jadïnovïé 

Le gouvernement (Suite de la 1-ère p. 5-ème col.) 

Nom 11011s sommes présentés dam 1011-
tes les com1111111es de la Banovine de 
Morava avec nos listes de l'Union Ra-
dicale Yougoslave, tandis q11e 110s ad-
versaires se sont cachés so11s des 110111s 
divers et, dans àeux tiers des co111-
1111mes, n'ont pas e11 même le courage 
dé d,-esser des listes. Aussi, la victoire 
nous est-elle d'avance ass11rée (appro. 
bations enthousiastes). Dans les lis/es 
déià présentées, nom lisons la 1épo11. 
se de la S111nadija. Aussi avons-11011s 
pleinement le droit de proclamer aN-
jot1rd'h11i à ce moment solennil: No-
tre parti a seul le droit entier de re-
présenter les Serbes . 

A /'Union Radicale yougoslave 11011s 
sommes arrivés à 1-étmir tout t'a11-
cie11 parti radical et 1me grande pa,-tie 
dJ l'ancien parti démocl't1te. Mais, 
11011s arons fait davantage. Nous avons 
élargi le parti radical avec le parti 
populaire slovène de M. Kvrosec et 
avec l'organisation musulmane de M. 
Sf'aho . Ce qui fut le désir de noire 
grand maÎlre el chef immortel Nikofa 
Pasié, 11011s, ses disciples, nous som-
111es arrivés à le réaliser: 11011s avons 
fusionné !Jans 1me plfissante organi-
sation politiq11e, dans tm parti: la 
grosse majo1ilé des Serbes, la grosse 
111a;orité des Slovènes el la grosse ma-
jorité des l\fomlrnans. De celte façon 
s'est réalisée alfssi ,me prophétie d11 
1,ire-préside11/ de noire parti i\1. Ko-
rosec ( cris enthousiastes: Vi1•e Koro. 
Jec!) qtti dès 1920 disait dans rm dis-
coms qu'il estimait que les Slovènes 
p0Hrraie11/ co11sta111111ent collaborer 
a, ec le parli radical. (Cris enthou-
siastes: vive K o,·orec ! ) . 

Pou r u n a c cord 
a vec les Croa tes 
De même, 11011s avons réalisé 1111e 

co!laboratio11 i11time, po11r la première 
fois dep11is la fondation de notre Etal 
national, entre les Serbes et les i\111-
mlmam de Bosnie et d' H ercegovi11e, 
c'est-à-dire des descendants de ces 
mimes Serbes et Musulmans, q11i au. 
trefois, f11sil m main, acmeillire1JI 
l'armée de conqflête et d'occupdtion 
de la monarchie a11stro-hongroise et 
qrri em11ite, sow le jolfg éiranger, co11-
ti1111ère111 à mener la lutte po11r la 
c,éation d'1111 grand Etat 1zational.'' 
Le Président affirme son désir q11e 

l'Union Radicale yougoslave achète 
he11re11seme11t l' oe11vre d'ente11te ainsi 
commencée: 

,,Nous avons donné la possibilité 
de discuter p11bliq11e111ent les voe11x 
et les problèmes q11i intéressent nos 
frires croaJes (Vivent les Croates! 

Sojadinovié!). Nous tâchons de 
1,1,:in/rer non seulement par Jes paroles, 
1,1ais a11ssi par les actes qlfe nous som-
mes éga11x, parce q11e 11011s vouions 
être tom égattx. Aiw 1me pleine 
comcience ries d,jfimltés et grâce à 

nos efforts, 1>assa111 par desms de I t· 'è Avec Juliette Adam, dont !'Eche de r et a ques 10 n ouvrr re 1n111bre11x préj11gés de l'heure, 11011s Belgrade ·a .déjà annoncé la mort, 
travaillons :1vec pe1'sévéra11ce et cons- M. Dragisa Cvetkovié, ministre de c'est une grande amie des Yougosla-
tance à créer entre 11011s et 110s f1'ères la Prévoyance sociale, a fait une ves qui vient de disparaître dans l'an-
croates 1111e atmosphère dJ confiance tournée politique dans l'arrondisse- née même de son centenaire. 
réciproque. (Vives approbations). De ment de la Morava. . Juliette Lambert qui, veuve de I a-
ce/le atmosphère de confiance nous Le ministre se rendit notamment à vocat La Messine, épousa en secon-
croyons à la naissance d'une atmos- une réunion des ouvriers des fabri - des noces Edmond Adam, n'a pas 
phère r1·a111itié et emlfite, à 11ne al- ques de éuprija et leur exposa l'en- seulement stimulé pendant près de 
mosphère de l'érilable cl p11re frater- semble des problèmes relatif à l'a- t1 ois quarts de siècle ta vie littéraire 
nilé. mélioration des conditions de la clas - française; elle fut aussi, dè sa jeu-

E11 travaillant de cette façon, je s•: ouvrière; il insista sur l'élabora- nes e, activement mêlée à ta politique 
crois q11e nous romoliderons encore tion des réglements relatif aux sa- européenne. 
darn11tage notre Etàt pom· rester à !2ires minimum et aux assurances Au lendemain de 1870-71 Juliette 
l1m ers les siècles et ,,po11r la pem de ouvrières, en faisant observer que la Adam n'eut qu'une pensée: la revan-
11os ennemis'': le Roya11me de 1' 0H- loi financière accorde au gouverne- chc, et ne vécut que pour soutenir en-
goslavie 1111i, grand et indh•isible. ment de larges pouvoir~ pour résou- vers et contre tous la foi des patrio-
(Longues acclamations de Vile la -cire ces importants problèmes au bé- te, françai . Abattre Bismarck, for-
Y 011goslavie! ). Notre pays est grand, néfice de la classe ouvrière . ger des a lliances, I{bérer l'Alsace-Lor-
ie pe11ple es/ sain, l'armée est prête, Un groupement local de la ,ection raine, ce fui toute sa politique. 
11011s sommes c11 ho1111e co111pag11ie ouvrière de l'Union Radicale yougo- Un sûr instinct, l'expérience de plu-
d'amis et d'alliés. Le prestige de 110. slave fut crée à Cuprija. sieurs vcyage. l'avertirent qu'il fat-
Ire Etat ,; l'étranger est granJ. lait chercher vers l'Est des alliés et 

M. Macek Le prestï2e · 
extérieur j et le gouvernement 

de la You2oslavïe I L'ancien parti paysan croate a tenu 
Comme pre11 ve no11s pouvons in-l dimanche à Derventa une !,!ran?e réu-

voquer 110/re récente élection ,i Genè-, mon ou parla M. Sute1 qu1 prec1sa la 
1,e. La Yo 11goslavie est à la troisième 1 ~anière dont on ch~f comprend 
place, alors que les Lrois a11tres t'ICe- 1 action avec les Serh:s . . 
présidents t'iemœnt se1tlemenl après ,.Noire chef M. Macek suuh~tle i.n 
nous. Qt1elqtltm pori,Tait dire_. la acwrd avec les Serbes, mais .'lvec 
Yougoslavie, il)' a drmx alls, en 1934 les Serbes qui représentent rée/le-
a déjà obten11 le poste de vice-pré- nent le peuple serbe. Il ne désire 
sident. o11i, elle l' :1 obtenu, mais sa- pas la solution du problème croate 
1;éz-vous comment? f e vais vous le ai ec i,n parti qui ne représenlerait 
dire: en 1934 fa Yot1goslavie a ob- pas la politique paysan1_1e, car 750/o 

· · de notre population est composée de tom le poste de vice-présrdent, mats 
la de1'11ière, en sixième place. A cette 
époqr,e 3 l Etats 0111 v1,té polir nom 
et celle année 44 Etats. IJ y a deux 
am, nom étions à la dernière place 
dans le Bureau el a11jo11rd'h11i 1/0lfs 
sommes a11 troisième rang, immédia-
tement après la France et l'Angleterre. 
Voilà ce qu'il fa111 savoir. Et cela 
11,ontre avec évide1i'ce à tom combien 
est grand le prestige de notre Etat 
dans le p1"s hattt fcrmn d11 monde 
entier. 

Cependant, q11oi que 110m SOJ'iom 
forts et prêts, 11011.r ne désirons 1-ien 
d'a11tre qNe la paix, la paix avec to11s 
nos voisins, la paix sur l011/es nos 
frontières. Tous ceux qui respecterc11t 
notre paix lro!lveront en 11011s des 
amis sincères et des collaborate111's 
Jtff le terrain général de la collabora-
tion internationale." (Approbations). 

paysans. 
Vous lisez dans les journaux des 

nouvelles sur un soi-disant accord 
avec l'opposition de Belgrade. Frères, 
ce ne sont que des racontars. J e vous 
déclare: fi n'y a pas de marchanda-
ges et nous ne renoncerons jamais au 
programme fixé par notre grand chef 
Sljcpan Radié et par M. Macek. 
Nous désirons l'égalité. 

Nous ne critiquons pds l'activité clu 
gouvernement yougoslave. Nous ne 
vrulons pas critiquer à l'avance. Lors-
que nous aurons vu qui il représente 
et cc qu'il a lait, nous seront prêts à 
/'accord. Nous les Croates, nous ne 
se1ons pas mécontents parce qu'un 
Serbe ou un Musulman vit bien; au 
contiaire. Qu<1nt à la liberté qu'a 
donnée le gouvernement actuel, nous 
/'apprécions; le reste, nous le lais-
sons à notre chef, M. Macek." 

des a111i~; elle découvrit, elle étudia 
les Sl:1ves. Conseillée par Louis Lé-
ger, elle entra en relations avec les 
patriotes tchèques, avec Rieger, le 
gendre de Palacky; elle visita la 
Bohême, la Hongrie, la Serbie; elle 
fil deux fois le voyage de Russie. 

Si la Troisième République put, 
malgré des préventions réciproques, 
conclure une alliance avec le Tzar, 
c'est pour beaucoup la clairvoyance 
e1 l'énergie de Juliette Adam qui réa-
lisèrent ce tour-de-force diplomati-
que. Elle mit sa Nouvel!e Revue au 
service de l'amitié franco-slave. Elle 
combattit d'une ,.haine solide et do -
cumentée" le baron Witte qui voulait 
le rapprochement russo-allernand. Elle 
pul;!ia en 188!! ,.Sainte Russie". On 
l'appelait alors la ,,grande Française'' 
et Bismarck, qui la redoutait, disait 
d'elle: .,Cette femme a la France au 
corps." 

Avertie et comme illuminée par son 
patriotisme, Jul iette Adam avait pré-
v1, la résurrection de tout le peuple 
serbe et annoncé à l'humble princi-
pauté un grand destin; aux patriotes 
du Danube ~t de la ~ave elle disait: 
.,Je crois ferrrement que vous retrou-
verez vctre indépendance, le jour où 
la France aura délivré l'Alsace el la 
Lorraine." C'e t elle aussi qui in~pira 
à Gambetta une prophétie que l'his-
tcire place déjà à la suite des paro-
les inspirées de Lamartine. Ainsi, au 
sr.mmet de ses rêves, elle demeurait 
clairvoyante et lucide. 

De pli1s en plus, aujourd'hui, !'inte-
rêl d'une entente des Etats des Bal-
k;ins apµaraît comme une nécessité, 
la ferme d'un sauvetage possible se 
pr{cise, la garantie contre les appé-
t;l~ grandissants s'affirmant comrr e 
une nrcessilé urgente. 

Et celle garantie ne peut exister 
que dans I;:; plus complète entente des 
Etats balkaniques. Toute mésentente 
entre eux t>St un appui donné aux 
ambilions des grandes nations enve-
loppantes. 

Le choix est précis: ou l'oubli des 
petites querel!es et l'union prcteclrice 
cle tous et de chacun, ou Je renonce-
ment à loute nationalité individuelle, 
à toute tradition historique, à toute 
liberté nationale. 

L'union libre eu la servitude com-
mune." 

La prophétie de Juliette Adam, une 
fois de plus, se réalise; car son pa-
t, inti,me n'était pas seulement une 
vertu; c'était une lumière. 

JEAN BOURGO!,V 

P. S. Mme Juliette Adam est décé-
dée, non pas à l'abbaye de Gif, nais 
au château de Canio!le, chez sa fille, 
Mme Paul Second, veuve de l'éminent 
chirurgien, à qui nous présentons nos 
respectueuses condoléances, ainsi qu' 
aux rrcmbtes de sa famille, Mme 
Mac/y, M. et Mme Henry Gaudibert, 
bien cc nnus dans la colonie française 
de Belgrade. 

La fraternité d'armes 
de la Petite Entente 

On mande de Bucarest: 
La délégation des volontaires et de 

l'armée yougoslaves, sous la direc-
tion du général Danilo Nenadovié et 
du colonel Louis Lovrié, ainsi que 
les délégués des volontaires tchéco-
slovaques, ont déposé, le 26 septem· 
bre, des couronnes sur l'ossuaire de 
900 volontaire yougoslaves tombés 
en 1916 au champ de Medzidija. 

Une académie solennelle des an-
ciens combattants de la Petite En-
tente se tint le lendemain clan, la 
salle de la fondation du Roi Carol 
!-cr en pré,e11ce de M. Avakumo\'ié, 
chargé d'affaires de Yougoslavie, et 
de M. Jan Cheba, ministre de Tché-
coslovaquie à Bucarest, de la déléga-
tion militaire yougoslave avec les 
généraux Nenadovié, Mitrovié et 

Le Président remercie Belgrade et 
la foule, puis ajoute: 

.,Tous les hommages que vo11s m'a-
vez a11jo111·d'hlfi abondamment adressés, 
je ne les mérite pas, pa,'ce que je ne 
fais sertlcnzent que re,nplir 112011 devoir 
envers le Roi, le Peuple el la Pah'ie." 

La péroraison éloquente du Pré-
sident du Conseil fut saluée par des 
acclamations frénétiques à J'adresse de 
S. M. te Roi, du Président du Conseil, 
du gouvernement royal et de toute la 

L'activité future 
du parti démocrate 

indépendant 
Le secrétariat de l'ancien parti dé-

mocrate indfpendant anncnce que 
toutes les questions posées par la 
mort de Sv. Pribiéevié seront réso-
lues à la conférence qui se tiendra à 
Zagreb dans la deuxième moitié d'oc-

Pavlovié, de la délégation tchéco lo-
Avant et pendant la guerre Juliette vaque et de délégués des volontaires 

Adam reçut plusieurs Yougoslavc3 L'académie fut ouverte devant une 
dans son abbaye de Gif où a pas~~ salle comble par M. l'avocat Serdar, 
tout ce que la France depuis un demi- président des volontaires de g-uerre 
siècle a compté d'écrivains, d'artistes 1 oumains, qui soulignn que les vo-
OU d'hommes politiques de première Jontaires de Roumanie, de Yougosla-
grandeur. Elle s'associa à Madame v1·e et de Tchécoslovaquie ont, par Alexandre Millerand pour promou-
' oir !'oeuvre magnifique de .,La, Na-
tion Serbe en France". En 1929, déjà 

Yougoslavie. tobre. 
,,Les démocrates indépendants at-

teints douloure;usement par la mort 
de leu r chef continueront leurs tra-
vaux en plein accord dans l'esprit · et 
les traditions de feu Svetozar Pribiée-

éloignée du monde, elle 1,ccepta avec 
joie de donner son nom illustre au 
Comité d'honneur de la nouvelle As-
scciation des Amis de la Yougoslavie. 

Car, de sa retraite, la ,,grande 
française" suivait les progrès des 

leur sang versé en Dcbrudza, 
pl'sé les hases les plus puis ante de 
l:t Petite Entente. Le colonel Lovrié 
a dit de son côté que les volontaires 
de la Petite Entente ont signé le 
pacte de cette entente par leur sang, 
avant que les diplomates ne l'aient 
mis sur le papier. 

nouveaux Etats dont elle avait pré<iit COURS GRATUITS 
vié et de la coalition démocrate- l'avenir. En 1924, à une époque nù DE LANGUE FRANÇAISE 
paysanne". 

A la mémoire 
de Sv. P ribiéevié 

rien ne laissait prévoir l'évolution ra- L'Action popu/air~ franco-yougo-
pide du rapprochement balkanique, slave, dont le siège se trouve au pa-
elle écrivait à notre collaborateur lais de la lzvozna Banka (Prestolo -
Lécn Savadjian la lettre que !'Echo naslednikov Trg, 5), organise à par-
de Belgrade a déjà publiée mais qu'il tir du 6 octobre des cours gratuits de 

Un Requiem a été célébré le 24 sep- f:::ut relire: langue française pour les débutants 
tembre à l'église de St. Sava, à la ,,Je suivais heure par heure, ;cur ainsi que des cours de perfectionne-
mémoire de Svetozar Pribiéevié en par jour à l'époque lointaine où j'{:- ment. 
présence des amis politiques de l'an- c, ivais les articles de politique exté- Les cours seront donnés par des 
cien chef du parti démocrate-indé- rh•ure dans ma ,,Nouvelle Revue", la maîtres expérimentés et pourront 
pendant. Le frère du défunt, M. Adam rolitique des petits Etats de Balkans. être fréquenté5 par les jeunes gens; 
Pribiéevié assistait à cette cérémonie .le déplorais, je signalais le danger comme par les adultes de toutes con-
ainsi que M. Ljuba Davidovié, M. Tri- dl' leur mésentente à l'heure où clé/à ditions. 

La foule, devant Je Théâtre de Belgrade, au meeting de /'U .R.Y. 

funovié, M. Ninèié, M. J . Jovanovié 1/ apparaissait que cette m6sentenle Les inscriptions sont reçues au 
et autres personnalités politiques de générale dev~nait menaçante pour siège de la société tous les jours de 
l'cpposition. chacun d'eux. 17 à rn heures. 

linguistique générale son lntroduc- _grands et petits article parus sur ,raine en France, mais lui a prépani Ide Skoplje, M. St. Rado j~ié. Le pre- murs des églises jusqu'à présent était 
tien, parue en 1934 dans sa septième différentes questicns linguistiques aussi un brillant avenir. wder président de la section histori- incompréhensible, de même que le 
édition, La méthode comparative en ·dans de nombreux journaux scienti- A. BELIC que e5t M. F. Si~ic'. cycle des différents mcis de l'année, 

Par la mort d'Antoine Meillet, le 
2:3 septembre la science française vient 
d'être privée du grand linguiste qui, 
pendant presque quarante ans, a ex-
-p!oré le vaste domaine de toutes les 
langue européennes, organisant la 

linguistique histcriq11e (Paris 192'>), fiques. Mais nous devons noter que professeur à l'Université A ta première section d'a rchéolo- qu'on croyait être le produit de l'ima-
susceptibles de procurer à la science Linguistique historique et linguisti- Je Bulletin de la Société de Linguis ti- de Belgrade gie, M. Dj. Boskovié parla de la sculp- gination des artistes occidentaux, doit 
slave un nouvel essor ou de compléter que générale (1921, le 5econd volume que, à Paris, a été, pendant de Ion- turé du monas tère de Decani, qu' il être recherchée dans le texte même 

urande oeuvre scientifique de la lin-
J!LIÎStique conternpe,raine en France, à 
1 Ecole des Hautes Etudes, à la Société 
lmguistique, à l'Institut d'études slaves 
e• partout où travaillait cet homme 
<l'une puissance d'esprit incompara-
ble. La cience européenne perd en 
lui un savant éminent qui a suivi le 
développement de la pensée linguisti-
que de tous pays et de tous courants, 
en faisant tcujours lui-même l'analy-
,.e profonde de oeuvres linguistiques 
i!t.ke à un esprit d'une perspicacité 
toute française, à s,1n en3 du réel 
cl du possible. Il a sauvegardé durant 

une nécessité urgente. C'est ét cet étant en préparation), les Langues gues années, non seulement rédigé La Yougoslavie étudia au point de vue iconographi- de !'Apocalypse, d'après les déduc-
amour, qui nous est très cher, comme du monde (sous sa direction et M. par lu i, mais écrit exclusivement par au congrès de byzantinologie que. Les portails et fenêtres de De- tian~ de M. Boskovié. 
à tous les Slaves, que nous devons à Cohen, Paris 1925), Les dialectes indo- lui (nombreux compte-rendus des li- à Rome cani sont ornés de nombreuses corn- Cette étude modif ie toute la théc-
feu Meillet Le slave ccmmun (la se- européens (li-ème éditicn W22). vres linguistiques). Pour l'érection --- ---- -- positions en re lie( qui peuvent icono- rie su r le développement des trois 
conde édition avec le concours de A. Il n·y a pas de groupe de. langues de: l'Institut d'études slaves, devenu L'ouverture solennelle du Congrès graphiquement être directement re- cycles très importants d'iconographie, 
Vaillant, parue en 1934), une oeuvre européennes sur lequel il n'ait publié, 'un centre scientifique très impcrtant de byzantino logie a au lieu à Rome, li ées au texte de !'Apocalypse. On y à l'Occident et en Italie. 
qui se place au centre même oes seul ou en collaboration avec quel - par ses éditions, par sa Revue des dans la grande salle de César au Ca- voit la p rincipale scène du Jugement A la seconde section d'archéologie, 
études linguistiques slaves. que spécialiste français de g1os valu- ftudes slaves et par l'activité de ses pitole ... La docte assemblée fut saluée dernier, les dragons, les griffons, les M. Deroko exposa tonte l'importance 

L'activité scientifique d'A. Meillt't mes: avec Vendryes, sur les langues ,n:embres (Mazon, Vaillant, Eisenman n par M. Giuseppe Bottaï, gouverneur quatre cavaliers de !'Apocalypse, des que la confection des cartes archeéo-
était immense. Né le 11 septembr-~ cla siques (li -ème édition Paris 1927); ,et autres) - le mérites de Meillet de Rome, et le comte de Vecchi, mi- bêtes fanta tiques et la scène allëgo- logiques des nombreux monuments 
1866 à Moulins-sur-Allier, Meillet ë a, ec Benveniste sur le vieux-perse ~ont énormes. nistre de !'Instruction publique. rique de la perte de Babylone. laissés par la culture byzantine et 
fait ses études à Pari sous la direc- (éd. revue, Paris 19JI), seul - sur Presque toutes les Académies de Après un beau disceur de M. Ga - De semblables compositions existent crientale en Asie Mineure, dans l~s 
lion de maîtres illustres: Bréal, F. de le grec (3-ème éd. 1930), avec Ernout, l'Europe comptaient Meillet parmi brie! Millet, qui salua l'ancienne civi- dans des églises d'Occident, particu- Balkans, en Egypte et en Italie pré-
Saussure et L. Havel, auxquels il uc- le dictionnaire étymclogique du latin kurs membres (Institut de France, lisation romaine et les savants ita- lièrement en ltalie du Sud. Comme srntait pour les études cienlifiques. 
c(da, après quelques années, dans (193'..i); seul - sur l'histoire du latin Académie royale serbe, Académie liens qui la continuent, M. Ferdo Si- les scènes principales ont disparu sur fi a déjà établi une carte de ce 
leurs fon!iuns. Dès 1891 il enseigne (3-èmc éd. 1933), seul - sur le ca- yougoslave de Zagreb, Académies ~ié, professeur à l'Université de Za- la majorité des monuments, la liaison genre ur la Vojvodina el en prépa-
à l'Ecole des hautes études la gram- ractère du germanique (3-ème éd. ,d'Amsterdam, du Danemark, de Cra- greb, parla en latin, entre les différentes autres scènes rc une autre qui comprendra toute la 
maire ccmparée et l'iranien, de 1899 1926); seul - sur l'arménien (1903, ccvie, de Kiev, de 1 eningrad, de Os- La délégation des byzantinologues n:cins importantes n'est plus aussi Serhie, la Serbie du Sud et le Monté-
à 1900 il a remplacé Bréal au Collège 1913), etc. de Yougoslavie, particulièrement im- logique qu'à Deéani. C'est pourqt1oi négro. A J'aide du i·eu des couleurs, lo, de Prague, etc.), mais il restait 

de lonuues années la ,cicnce linguis- de France, depuis 1902 il en eignait Mais pour le slave ses mérites sont pesante, était composée de MM . les on peut comprendre que différents des signes et des lettres, il a distin-tcujours un travailleur très simple tique des voies nébuleuses, détour- l'arménien à l'Ecole des langues tout particuliers. Sauf le slave com- professeurs dr. Nicolas Vulié, L. Mir- savants aient faussement interpr~té gué le, époques, les différentes for-
nées et métaphysiques, et acquis de orientales et en 1906 il devant pro- mun, il a écrit trois volumes sur le et très mocteste, ne connaissant rien kovié, A. Deroko, le conservateur de ces compositions qu'ils ont rattachées mes d'architecture et l'état des monu-
cette manière le titre mérité de frsseur au Collège de France. vieux slave: sur le genre animé d'autre que l'intérêt commun de la musée Dj. Mano-Zisi et l'architecte au décor oriental. M. Boskcvié prou- menls. li suffit donc de jeter un coup 
,:rand maitre qui, avec un petit nom-, 11 serait impos,ible d'énumérer ici (1897), sur l'étymologie et le vcca- science et de la vérité··· Dj. Bofüovié, de Belgrade; MM. les ve, cependant, leur dépendance a-hso- d'oeil sur la carte pour saisir le grou-
bre d'autres, se trouvait à la tête de tcutes les oeuvres de Meillet; j'en bulaire (!-ère partie 1902, II-ème par- L'oeuvre de Meil!et esl très vaste; professeurs F. I!-·• , Hofile,, , .. ajder lm· par rariport à !'Apocalypse. pcment des différentes écoles et tes 
la science linguistique mondiale. Et nommerai seulement quelques-unes tie 1905); puis avec André Vaillant: elle représente toute une époque fé- et G. l\"ovak ~e Zagreb; M. le prol't'· L'orig-ine des deux autres cycles, i.1lluenœs auxquelles elles ont obéi. 
rnfin, · la linguistique slave perd en pour montrer le caractère de son la .Q'rammaire serbo-crcale (1924), conde èt prcspère. Son activité in- seur N .• ~adojcié, de Ljubljana, lvl. r,articulièremcnt appréciés en Occi- Des cartes de ce Rcnre, établies pour 
lui un maitre cher et bienveillant, grand travail. a1·cc Nlme de \Vilmann-Grabowska: fossablc, soutenue par un esprit mé• Abramic, directeur du musée de Split, 1

1 
0t.nt, - le cycle historique, avec les tes autres pays, apporteraient une 

te,u1ours prêt à s'engager clans de li a donné à l'étude romparntive la grammaire polonaise (1922). trodique et clairvcyant, a crcc notJ et MM. les profes~eurs R. Grujié et F. différents combats des chevaliers du i grande facilité aux études archéolo-
nl \!\~l'e, entreprises , ·:ienttftq11es de, la11gu~s indo ·cL1rup~e1~ne, et à ia 11 scrail impo,,ible de citer tous ses srnlement la linguistique con tempo- Mesenvi et le conservateur du musée Mo., en Age, dont la présence snr les giques. (D'après Politika) 
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Le ~onde et la Ville 
• 

Distinctions 
le gouvernement yougoslave a 

vculu marquer sa reconnaissance à 
plusieurs personnalités françaises qui 
se sont occupées de resserrer les 
liens économiques entre la France et 
Ja Yougoslavie. S. M. le Roi Pierre II 
a donc nommé M. Pierre Beaudoin-
Bugnet, député du Doubs, grand' 
i::fficier de l'ordre de Saint-Sava, M. 
,Maurice Mosnier, commandeur, et 
M Robert Altermann, officier de la 
Ccuronne yougoslave; M. Louis Ivée, 
négociant à Zagreb, chevalier de 
Saint-Sava. 

EN L'HONNEUR 
DU PROFESSEUR LAURENT 

Le profe seur Etienne Laurent vient 
d'être promu, par décret de la R~-
gence, Grand Officier de !'Ordre de 
Saint Sava. Cette haute distinction 
lui a été tonférée à occasion de la 
récente visite des Poilus d'Orient, 

ont il représente à Belgrade la Fé-
dération. 

Tous les amis yougoslaves du pro-
fesseur Laurent - n'est-ce pas tous 
les anciens combattants et aussi les 
nombreux élèves auxquels il enseigne 
depuis quinze ans la langue françai-
se? - se réjouiront d'une promotion 
qui récompense d'éclatants ervices 
rendus à la cause de l'amitié franco-
yougoslave. La colonie française. ne 
sefa pa moins fière de l'honneur qui 
est fait à l'un de ses doyens. Enfin les 
Pol/us d'Orient de la France entière 
applaudiront à la marque d'estime 
exceptionnelle donnée à leur repré-
sentant. 

Nos hôtes 
M. SEA TON WATSON 

EN YOUGOSLAVIE 
M. Robert Scaton-Watson, l'émi-

nent journaliste, qui écrit le plus ·ou-
vent sous le pseudonyme de Scotus 
viator, vient de séjourner à Zagreb. 
Il a fait visite à plusieurs personnali-
tés, notamment à M. Macek. 

Notre éminent 
dent on sait les 

confrère anglais, 
services éminent 

rri;idus à la cause yougoslave, doit 
venir à Belgrade ces jours prochains. 

M. R.ICKET A BELGRADE 

Les I n formatio ns 
LA DECORATION 

DE LA RE~IDENCE DE MILCCER 
A la demande de S. M. la Reine 

Marie, le grand artiste yougoslave 
,M. L Mestrovié, s'est rendu à Milo-
èer pour mettre au point la décora-
tion de l'e1~trée de la résidence rcya-
le de Milocer, sur le Littcral méri-
dional, qui lui a été confiée par la 
Ecuveraine. 

M. KEMAL ÂTATURK 
A M. BEHMEN 

M. Ali Hajdar Aktaj, ministre de 
Jurquie à Belgrade, a remis à M. le 
dr. Behmen, ministre d'Etat, une 
splendide photographie du Gazi Ke-
mal Ataturk, ofrerte par le Président 
dt- la République de Turquie, comme 
,souvenir personnel àu mini tre ycu-
goslave qui fut reçu, il y a quelques 
mcis, à Ankara. 

NECROLOGIE 
M. Lazare Miju;Jwvié, ancien prési-

dent du Conseil ùu Mont.;négro, vient 
de mourir à Belgrade. 

Né en 1867 au village de Povije, 
Miju:;kovié avait fait ses études uni-
versitaires à Paris et consacré sa vie 
à la politique. Il fut plusieurs fois 
ministre et président du Conseil. En 
Hll3, il rut nommé ministre de Mon -
ténégro à Belgrade, où il collabora 
avec M. Pasié à l'union du Monténé-
gro et de la Serbie. 

VISITE DE COMBATTANTS 
ALLEMANDS 

Un second groupe d'anciens com -
battants allemands, au nombre de 33, 
sous la conduite du général Sche-
ckendorf, est arrivé à Belgrade la 
semaine dernière; il comprenait no-
tamment M. Egers qL1i fit partie des 
troupes d'occupation en Serbie, de 
1915 1918, et fut le dernier Alle-
mand qui quitta ce pays. 

Les anciens combattants allema11ds 
visitèrent Belgrade et Smederevo où 
ils déposèrent des couronnes aux ci-
metière militaires. Pui ils sont par-
tis pour les champs de bataille de 
Macédoine et, par Sarajevo et Za-
greb, reprendront la route de Munich. 

UNE CO1'FERENCE ANGLAJSE 
SUR LA YOUGOSLAVIE 

L e m.onument 
du Roi Alexandre 

à P a ris 
L'inauguration du monwnent élevé 

à Paris, par souscription nationale, à 
Leurs Majestés le Roi Pierre 1-er de 
Serbie et le Roi Alexandre 1-er de 
Yougoslavie ,11.ura lieu le 9 octobre en 
présence de M le Président de la Ré-
publique. 

A cette occasion la ville de Paris, 
qui aura la garde du monwnent et 
organise la cérémonie, a invité la 
municipalité de Belgrade à se faire 
représenter par une délégation spé-
ciale. M. Vlada Ilié a communiqué, à 
la dernière réunion du Conseil muni-
cipal, une lettre émouvante de M . 
Raymond Laurent, président du Con-
~eil municipal de Paris, qui fait part 
de l'hommage que la capitale de Ja 
France, en union avec 1a France en-
tèire, rendra aux deux grands Souve-
rains. 

Un homm.age 
de M. Cla ude Farrère 

n.u Roi Alexandre 

Un groupe de 400 français, faisant 
une croisière dans la Méditerranée 
orientale, a fait escale lundi à Split. 

L'ECHO DE BELGRADE 

S.M. la Reine Marie 
et le Cons;très féministe 

de Dubrovnik 
S. M. la Reine Marie a bien voulu 

recevoir en audience particulière Mme 
Leposava Petkovié, présidente de la 
Fédération des femmes yougoslaves, 
et Melle Milena Atanackovié, vice-
présidente, qu'Elie daigna retenir à 
déjeuner. . 

La Souveraine S'intéressa très vive-
ment aux t;.ravaux de l'Union inter-
nationale des Femmes et promit de 
visiter l'exposition de travaux fémi-
nins, organisée à Dubrovnik à l'oc-
casion du Congrès. 

Mme Léon Brunschwicg, sous-secré-
taire d'Etat à l'éducation nationale en 
France, a été reçue en audience chez 
S. M. la Reine Marie, 

Parmi les excursionnistes français 
qui voyageaient à bord du Reine Ma-
rie, du Lloyd yougoslave, se trouvaient 
Mme et M. Claude Farrère, membre 1 
de l'Académie française. 

Mme L. Brunschwicg 

Une vïsïte 
de députés françai s 

3 !"!!"!"!!'!! 

M. Stojadinovié et les répercussions 
de la dévaluation du franc 

Un groupe de parlementaires fran • 
çais, qui effecfuent un voyage d'étu- Le Petit Parisien ;i publié une gé- consécutive à la fermeture de la 
des dans les principales capitales claration nnée à M. Castéran, sap Bourse de Paris. 
européennes, est arrivé lundi matin à correspondant à BelJ?jradé par M. M. Les Chambre5 de commerceinter• 
Btlgrade. Quoique la pluie d'autom- Stojadlnovié, président du Conseil et drndront sans cloute pour demander 
ne ait gâté leur séjour et leur~ e,<- ministre des Affaires Etrangères, sur l'annulation des commandes déjà fai• 
cursions autour de la capitale, Ils les répercussfons possibles de la del, tts, mais non effectuée , à destina-
ont été très touchés du cordial ac- valuation dll franc en Yougoslavie. tion des pays dévaluateurs. 
cueil de leurs collègues yougoslaves. ,,Notts-mêmes, nom a1,ons procédé 1 • 

Le groupe était présidé par M. Al- en Yougoslavie à la déi a/11"tio11 d11 1 _ 
bert Blanchoin (Maine-et-Loire) et dinar, à pe11 près a11 momeut oû la I Le V rem~ commente en ces termes 
comprenait MM. Poitou-Duplessy, vi- même opération se faisait en Angle- la dévaluation du fra~c et 5es réper-
ce-président de la Fédération répu- terre et aNx Ett:ts-U11is. Par consé- , cussions en Yougoslavie: 
blicaine (Charente), Dommange (Pa - 1 quent, 11011s ne po11vo11s q11'app1011ver 1 ,,I.es milieux é(:oncmiques yougo-
ris), Quenette (Meurthe-et-Mosel- les mesures prises act11ellement par le s!aves, en particulier les commerçant!, 
le), Ch. Baudry (Seine-et-Marne), go11vernement français. Chez nous, la les exportateurs et irr portateurs, les 
Inizan (Finistère), A. Le Bail (Finis- déval11tion du dinar fut bien acmeillie plus intéressés aux nouvel/es mesu-
tère), Elsaesser, Mourer, Huber (Bas- et fut des plus profitables à l'écono- res financières prises en France, ma-
Rhin), Gentin (Aube), Barbot (Ille-et- mie nationale yougoslave. [e 1:e11x es- nifeslent assez d'inquiétude. 
Vilaine), P. Pitois (Marne), Piard pérer q11e la dévalulion dr, franc a11- Les importateurs sont plutôt opti-
(Aube), Mme Jamet, directrice des ra les mêmes résultats pour l'éco110- mistes, estimant qu·après la dévalua-
Conférences de la rive gauche à Pa- mie franraise. tion /es produits français auront 
ris, MM. de Dartein et .Ch. Buchet, En ce qui concerne les re!atio11s plus dé chance de succès dans la con-
journalistes. franco-yougoslaves après la dévafoa- currence avec /es produits des autre! 

Après s'être inscrits sur les Livres lion du ft"anc, je puis vous dire q11e, pays. 
de la Cour Royale, les parlementai- étant donné le volmne peu important Les exp'Jrtateurs accueillent la nou-
res français, accompagn~s de plu- des échanges commerciaux entre la ve/le avec moins d'enthousiasme. OR 
sieurs députés yougoslaves, notam- France et la Yougoslavie, la valeur du sait que notre bilan de commer~e a-
ment de M. Miloje Sokié, visitèrent dmar ne sera a11c11nement toNchée. Le vec la France est passif. Les contin-
le Musée du Prince Paul, puis ils vin- dinar garde, par conséquent, sa valeur gents obtenus de la France étaient 
rent à un porto offert à la Légation art11elle. loin d'être favorables pour nous. Par 
de France par le Ministre et la com- Les a11tres co11séq11enres pottr 110/'"e la nouvelle mesure financière /rançai-
tcsse de Dampierre. pays de la dévaluaJion d11 franc seront se les exportations yougoslaves en 

M. éirié, président de la Chambre, les s11iva11tes 1) l'exportation françai- France ne seront que plus difficiles. 
offrit un déjeuner en leur honneur et se vers la Yo11gos/avie sera facilitée; Conclusion finale qui s'impose: dans 
évoqua la collaboration franco-you - 2) les :xportations yougoslaves vers la situation actuelle notre corr merce 
gc,slave, qui doit se manifester aussi la France se rom entravées; 3) le T1·é- avec la France peut diminuer consi-
par l'action des élus des deux pays. sot yo11gosla11e. y trouvera m~ profit I dérablement ou notre bilan de com-

Les députés se sont rendus malgré dans une certaine mesure, p111sq11e la merce devenir encore plus passif ." 
la pluie, sur le mont Avala où des Yougoslavie a une parûe de ses det- Le Jugoslovenski Kurir écrit que le 
co uronnes furent déposées sur le les à payer en francs français.'' cours de la livre a servi de base au 
tombeau du Soldat inconnu. Une L cours des autres monnaies sur Jt,s 

pieuse cérémonie se déroula ensuite e dinar demeure intact! Bcurses yougoslaves. Dans le tra[ic 

Les Francais ont visité Je palais de 
Dioclétien et à 1 7 heures se sont 
réunis sur le guai du commandant 
Stojan pour déposer une couronne 
devant le monument qui a été dédié 
à la mémoire du Roi Alexandre. Les 
représentants des autorités yougosla-
"es et Je Consul de France assistaient 
à cette cérémonie du souvenir qui 
avait attiré une foule nombreuse. 

Lor59ue la couronne aux couleurs 
françaises et yougoslaves fut déposée, 
M. Claude Farrère prit l a parole: 

Une exposition 
au Cimetière militaire français. Le ministre des finances, M. Letica, privé la livre s'est maintenue pendant 

J Les parlementaires assistèrent !un- a fait d'autre part la déclaration sui- plusieurs mois à 250; en mars, avril 
di soir à un dîner offert par le Mi- vante au correspondant de l'Otzor: et mai à 238, pendant les dernières 

,,Il n'y a point de Franrais qui 
pourrait passer à côté de ce momm1en/ 
sms exprimer ses se11timrJ11ts d'estime 
e• de piété envers le plus héroïque 
soldat et le plus fier des Rois, envers 
Celt1i qt1i n'a pas efl d'autres ambi-
tions que de servir son peuple et de 
lui ass11rer la prospérité. Je vous prie 
de volis remeillir 1m moment devalll 
cet Homme et de ne jamais oublier 
qu'il ft1t 1111 noble et grand ami de 
notre France qui 1·estera toujours le 
grand pays lié d'amitié à ce grand 
pays: la Y 011goslavie." 

M. Julien Manier 
à Belgrade 

des femmes de lettres 
Une exposition d'oeuvres des 

fEmme de lettres des Etats-Unis de 
France, de Lithuanie, de Tchécoslo-
vaquie de Norvège et de Yougcslavie, 
a été inaugurée le 28 septembre à 
Dubrovnik, en présence de nombreu-
ses déléguée du Congrès. 

L'exposition devait être ouverte par 
la Comtesse de Pange, née Princesse 
Pauline de Broglie, mais Mme de 
Pange n'étant pas arrivée à temps, 
c'est Mme Dreyfuss-Barnet qui pro-
ncnça le discours inaugural. 

Mme Zorka Kasnar-Karadzié, pré-
sidente de l'Association des femmes 

nistre de France et Mme de Dam- s<•maines à 23-1. Cela prouve qu'en ,,Le dinar demeure intact après la 
pierre, puis ils se rendirent à la ré-
ception organisée au Cercle des offi-
ciers de la garde en l'honneur du 
gouverneur des Rotary-Clubs. 

Les parlementaires français se sont 
rendus hier à Oplenac, où M. Blan-
cl,ouin, chef de la délégation, a dé-
po é une couronne sur la tombe du 
Roi Alexandre. 

A 13 h. un déjeuner a été offert 
clans l'hôtel d'Ople~ac par l' Associa-
tien des Amis de la France; M. Steva 
Pavlovié, ancien ministre, qui prési-
dait, a salué les hôtes français et M. 
Dün1111rnge, député de Paris, a glori-
fié la haute mémoire du Roi Martyr. 

Au retour de ce pèlerinage à To-
pola, le députés ont été reçu dans 
Ifs alons des Amis de la France où 

d , / d f d' réalité le dinar était lié à la livre eva 11atio11 11 · ranc français. La e-
valttation de la monnaie hollandaise, Slerling. 
aimi que celle du franc s11isse sera 
égalemem sans effet. Cette dévalua-
11011 ne peut i11flNencer q11e les inté-
rêts de 110s exportate/frs dans les 
F.tats q11i procédèrent à la déva/1ration. 
Etant donné que nos relations de com-
merce avec ces pays sont relativement 
insignifi.wtes, j'estime qu'il n'y aura 
pas de re côté des dommages co11sidé-
1·c1hles pour nos relations économiq11er. 
0,1 pe11t s'attendre même à ce qt1e 
ces mesm·es aient 1m effet bienfaisant 
su, l'ensemble des relations i11terna-
tio11ales et, e11 ce q1fi concerne 110s 
rapports fi11a11ciers avec les Etats qui 
0111 déi-al11é leur monnaie, elles ne 

La presse roum ~ine 
et la crise des monnaies 

La presse roumaine, évoquant les 
répercussions de la dévaluation du 
franc français, du franc suisse et du 
florin hollandais, parle de la nécessité 
impérative de coordonner la politique 
monétaire des Etats de !'Entente bal-
kanique et prévoit la convocation 
prochaine d'une conférence des gou-
verneurs des Banques Nationales de 
Roumanie, Grèce, Turquie et Yougo-
slavie. 

M. Ricketl, le financier connu, dont 
le nom fut si souvent mentionné pen-
dant la guerre italo-abyssine, a passé 
vendredi par Belgrade, venant de Ge-
nève, où il a plaidé dans les coulisses 
de la Société des Nations la cau,e 
abyssine, et de Vienne où il prit place 
au bord de l'avion de l'industriel an-
glais, M. Smith, actionnaire des mines 
d'or du Canada. L"un et l'autre ont 
déjeuné et sont repartis en direction 
d'Athènes. Leur présence, en particu-
lier leur entrevue avec un diplomate 
étranger, suscitèrent l'int~nse curio;i-
t~ des reporters des différents jour-
naux. 

M. 1~ dr. Charls Robert Cook-Tay-
lor, membre du club libéral de la 
Légion britannique, ami dévoué de 
notre peuple au temps de la ~rande 
guerre, a fait à Londres une co1üé-
r<'nce sur la Yougoslavie, en souli-
gnant les grands progrès qu·a faits 
notre pays dans tous les domaines 
depuis la libération nationale . 

SERVICE FUNEBRE 
L'Action populaire franco-yougo-

slave fera célébrer le samedi 3 octo-
bre à 10 heures un service pour le 
repos de l'âme de Mme Blanche Clau-

M. Manier. gou, crneur du Rctary-
club, est arrivé à Belgrade, venant de 
Chicago, accompagné de M. Poter, 
gouverneur des rotariens suisses. 

intellectuelles, présenta en termes 
heureux l'exposition des oeuvres lit-
téraires yougoslaves. Elle a dit: 

,,La première femme de lettres qui un thé était offert en leur bcnneur. 
a publié un ouvrage imprimé fut M. le professeur lbrovac leur a sou-
Catherine Zriniska. Son livre parut en Imité une éloquente bienvenue. 

peuvent 110m apporter q1te des aian- Les négociations avec la Hongrie 
/ag es considérables." 

Les exportateurs 
et la dévaluatlon 

Le pourparlers économiques hun-
garo-yougo lave ', commencJs le 21 
septembre à Budapest, .sont terminés; 

A la suite de la dévaluation du les négociateur ont fixé le program-

de, bienfaitrice de l'association, décé-
dée le 6 août à Belgrade. La rnes~e 
sera dite à l'église catholique de l'as-
somption (Cottage Neimar) . 

M. Manier effectue 11n voyage en 
Europe, où il fera des visites de cour-
toisie à un certain nombre de person -
l".ûlitès dirigeantes. Sa visite à Bel-
grade, où il a été re~u par M. le dr. 
1'1tojadinovié, est une haute marque 

1661 et s'intitule: ,,Putni tovargc" (Je 
c0mpagnon de voyage). Le premier 
recueil de chants lyriques est dû 
à Alice Boskovié, en 1781, et la pre-
n,ière aeuvre scientifique à Josèphe 
Orsié, en 1772, sous Je titre: ,,Le mé-
d<"cin pour les animaux". 

d'estime à l'égard de la personne du 
4 Président· du Conseil. 

Au XV 1-èrre siècle nous avons eu 
trois livres d'auteurs féminins, au 
XVIII-ème 10, dans la premilre moi-
tii; àu XIX-ème 48, dans la seconde 
223 et dans ces 35 années du XX-ème 
siècle, nos femmes de lettres ont fait 
vwaitre 1.700 livres et publications. 

Plus de deux cents membres des 
Rotary-Clubs de Yougoslavie se sont 
réunis à Belgrade pour saluer leur 
gouverneur en l'honneur duquel a 
été donné lundi soir, au Cercle de la 
Garde une grande réception. 

Nouveau patriarche 
de l'Eqlise russe émis;;rée 

Le synode de l'Eglise pravoslave 

Malgré toutes les difficultés clu 
passé, malgré les nombreux obstacles 
contre lesquel doit lutter encore la 
femme yougoslave, elle a réussi à 
conquérir une place prépondérante 
dans la vie litléraire." 

russe en émigration s'est réuni à Au Palais Sponza l'expo~ition de 
~rem-ski Karlovci pour é lire le suc- bijouterie d'a rgent ancienne et de 
cesseur du métropolite Antoine, ré- céramiques a attiré de nombreuses 
cemment décédé. Les archevêques pu sonnalités étrangères, désireuses 
présents ont porté leur choix sur le d'emporter de leur séjour à Dutrov-
métropolite Anastase, dont le siège nik un souvenir, un bijou de notre 

M, F. Piétri en Dalmatie 
franc français, le franc suis,e et le me des échanges de& marchandises et 

Le yacht Alphée, appartenant à M. fi • • crin n ont pas été cotés à la Bourse envi agé les modalités de coopéra-
et Mme Cotnareanu, fait une crcisiè- d z 1 '" a~re 1 Qui n'a opéré Qu'avec le tion, surtout entre les deux Banques 
rc sur l'Adriatique. M. et Mme Fran- h·11· 1 s~ 1 _ 111g autrichien et le mark. 11 1 d'Emission, pour régler les questions 
çois Piétri, le comte et la comtesse 
Wl. d'Ormesson figurent parmi les 
pnssagers. L'ancien mini~tre de la 
Marine est arrivé le 26 septembre, à 
Split, et, en compagnie de M. Gas-
ton Soupey, consul de France. a vi-
sité les Chantiers adriatiques. li ad-
mira longuement le palais de Diocle-
tirn, guidé par le profes,eur Baraé. 

L'ancien ministre, accompagné de 
M. Gaston Soupey, a tenu à faire vi-
site au Cercle françai , où il a été re-
cu par le dr. Stalio, le commandant 
Roux et les membres du Comité. 

s agit d'une mesure de précaution enccre pendantes. 

La ville de Kotcr et les rochers du Monténégro est en Yougoslavie. pays. 

M. Français Piétri a évoqué à main-
tes rep rises ses souvenirs du Roi 
Alr'(andre et particulièrement les 
heures douloureuses de la tragédie 
de Marseille et le retour à Split de 
la dépouille mortelle du Roi martyr. 
Le yacht Alphée a continué ensuite 
son voyage vers le nord. Le vi/Jage de Rose, dans les Bouches de Kotor 

Revue de la P deux cents cinquante listes de candi-reSS e I dats, tandis que le parti ~ouverne-
nental en présente plus de ml/Je trois 

société pour parler au nom de la par-
tie serbe de notre peuple. Tou tefois 
les rep ré entants croates de l'opposi-
tion asscciée ne désirent pas pour 
cela e clure toute collaboration avec 
la partie be lgradoise de l'opposition. 
M. Macek tend ra à entrer en contact 
et à _aboutir à un acco rd avec tous 

rents jcurnaux étrangers, dont le ,,Ce n'est qu'alors qu'on pourra iu-
Temps, l'ont annoncé aussi. Ceprn- ger, avec certitude, les chances d'une 
dant l'Obzor a écrit il y a quelques harmonisation durable des intérêts 

me ne se réunirait que dans la secon-
de quinzaine du mois d'oc tobre, étant 
donné qu'elle nécessite une prépara -

APRES LE DISCOURS 
DE M. STOJADINOV!é 

Le discours du Président du Conseil 
au meeting de l'U.R.Y. de dimanche 
dernier à Belgrade a fait une grande 
impression et la presse étrangère en a 
publié des extrafü caractéristiques 
avec des commentaires favorables. 

Le Petit Parisien écrit que c'est le 
plus· beau discours que le Président 
du Conseil yougoslave a prononcé au 
ccurs de sa carrière politique. 

Le Journal des Débats souligne sur-
tout les passages qui ont trait à la 
situation de la Yougoslavie à l'étran• 
ger. 

Enfin le journal Le Temps, après 
avoir cité le passage se rapportant 
aux Crcates, commente ainsi le dis-
cour : 

,,On relève en tout premier lieu que 
pt;ur la première lois un chef de gou-
vernerrent xougoslave exposa cbjecti-
Vement la situation économique du 
Pays, développa Je programme social 
qu'il entend réaliser pour la protec-
tion de tous les travailleurs qui bé-
nétiéient dt,;â d'une sensible amélio-
ration de leur situation. Mais fi faut 
surtout retenir des déclarations du 
Président du Conseil celles qui sont 
relatives à la politique d'accord avec 
les Croates." 

Le g rand journal parisien rappelle 
que ,,M. Maèek n'a cessé de déclarer 
qu'il ne pourra négocier utilement 
qt.'avec, celui des partis serbes qui re-
p1ésente la ma;orité des populations 
serbes. Le problème est donc très net-
tE>ment posé". 

LE GOUVERNEMENT 
DE M. STOJADINOV!C 

Le journal Le Petit Parisien a pu-
blié un article sur la situation inté-
rirnre où il affirme que le résultat 

cents et qu'il peut être certain d'em-
porter plus des deux tiers des muni-
cipalités." 

Le Petit Parisien di t qu'"on ne peut 
que suivre avec les plus grandes sym-
pathies, dans la période troublée que 
traverse l'Europe, les efforts raison-
nés du gouvernement de M. Stoiadi-
novié pour régler toutes les questions 
de la vie intérieure du Royaume et 
organiser Je pays en vue des tâches 
qu'il peut Ure appelé à remplir. L'or-
ganisation et la consolidation inté-

jours que ces conversations ne peu-
~·cnt itre que pré/irr•inaires, car jus-
qu'aux élections Jegislatives généra-
les on ne peut pas savoir de façon 
cléfinitivc - formellement au moins 

les facteurs qui ont l'appui du peuple. -- qui est en pcssession du mandat 
Le Vreme conclut que le résultat pour parler au nom de la majorité 

des élections municipales confère à des Serbes. C'est pourquoi il ne faut 
l'U.R.Y. le droit de procéder à des pas s'atlendre pour /e moment à des 
pourparl~rs en vue d'une enten te. changements importants dans /es rap-
Aussi les prochains jours sont-ils at- ports politiques du pays." 

LES RAPPORTS 
lT ALO -YOUGOSLAVES 

italiens avec ceux de /a )'ougoslavie tian importante. 
et de la Petite Entente tout entière. Le ccrrespondant de Rome de ce 
Il faudra dcnc toucher aux foncls journal affirme que de nombr e 

• d 1 • ï ,- eus s ~ierr~s e a pensee 1 a renne ~our s1•ggestions provenant des Etats intê-
etabhr quel/es sont les moddicatrnns ressés au bassin danubien sont en ce 
que J'ftalie entend réaliser dans le 
bassin danubien. Un travail d'explor__a-
tion serait donc nécessaire avant de 
se prononc:v sur la compatibilité des 
prétentions italiennes avec les inté-
rêts vitaux de la Yougcslavie. Une 
telle explication franche et totale en-
tre Paris et Rome, et entre Rome et 
Belgrade, aurait dû précéder les ac-
cords franco-italiens de 1915. Elle n'a 

des élections municipales est attendu rieures, l'équipement économique, l'ai-
avec le plus vif intérêt, surtout par fe rmissement des positions de la You-
les Croates proches de M. Ma~ek, goslavle à /'extérieur, tels sont les 
,,Qui paraissent abandonner tout es- principaux points du programme que 
poir de réaliser une coalition avec les M. Stojadinovié réalise dans une at-
partis d'cpposition serbes et ·qui son- mosphêre de con fiance retrouvée." 

tendus avec impatience, du fait qu'ils 
verront peut-être l'élargisse,nent de 
l'accord entre les facteurs politiques 
qui ont l'appui des masses populaires. 

L'Obzor, le journal de Zagreb, Qui 
représente plus ou moins l'opinion 
des cercles croates, constate le suc-
cès gouvernemental, mais demeure 

le professeur Miodrag RiSt ié vient pas eu lieu au détriment du prestige 
de publier à Belgrade sous le titre ]!ançais, r:iais surtout au détriment 
,,Une volonté. Articles et études SUr d~ la normalisation de la situation 
l'Italie" un recueil de ses différents dùns les Balkans et dans toute l'Eu-

moment examinées à Rome, Vienne d 
B11dapest, et il les présente comme 
le ,igne d'une collaboration construc -
tive dans cette régicn de l'Europe. 
Les milieux économiques italiens 
cherchent à persuader l'opinion dans 
e hors la péninsule que la conféren-
ce de Vienne aura en premier lieu 
prnr objet de préparer une collabora-
tion plus intense de l'Europe centrale 
d;,.ns le ciGmaine économique. En in-
sistant trop sur les considérations po-
liüQues, on ne ferait qu'entraver ces 
projets. Selon la conception de M. 

gent à entamer des pourparlers avec 
M. Stojadinovié." 

,,A ce sujet. on fait remarquer que 
M. Macek ne cessa pas de déclarer 
q1:'un accord pour la liquidation de la 
q,_,estion croate ne pouvait être pro-
ff table et efficace que s'il était conclu 
al'ec un parti serbe représentant véri-
tablement la majorité de l'opinion 
serbe. La faiblesse et l'impuissance 
de l'opposition serbe, dit-on encore à 
Zagreb, se manifestent surtout dans 
la région de la Banovine de Morava 
cô l'opposition ne put présenter que 

LE PARTI DE L'U. R. Y. rl-servé sur l'avenir immédiat: 
ET LES CROATES ,,Le gouvernement, c'est A dire 

Le Vreme, dans une correspondance J'U.R.Y., a remporté la victoire avec 
de Zagreb, relève la profonde impres- une grande majcrité au coeur de- la 
sion produite en Croatie par les re- Sertie, dans la Sumadiia. · M. Stojadi-
sultats des élections municipales clans novié et tous les ministres attachent 
la Banovine de la Morava. à ce fait une importance politique 

Le ccrrespondant dit qu'après ces particulièrement grande; ils estiment 
élections la direction de la coalition a; oir ainsi obtenu le mandat de re-
démocrate-paysannc aussi bien que présentants de la Serbie. lis seraient 
l'opinion publique considèrent que le - à en iuger par les déclarations 
vainqueur du joU1, l'Union radicale faites - autorisés maintenant à me-
yougoslave est plus qualifié que la 11er des pourparlers avec /es diri-
partie belgradoise de l'opposition as- geants politiques des Croates. Diflé-

travaux sur les rapports de l'Italie et 
de la Yougoslavie. M. Lazare Marko-
vié, ancien ministre, a commenté lon-
guement dans l'Europe nouvelle la 
pensée de M. Ristié qu'il présente 
comme le meilleur connaisseur - en 
Yougoslavie - de la vie ·politique, 
sociale et litléraire italienne. Il fait à 
ce µropos un exposé de l'état des re-
lations italo-yougoslaves et des rai-
sons pour lesquelles la Vouge ·Javie 
attend que Rome fixe et pcécise les 
véritables objectifs de sa politique 
extérieure par rapport à l'Europe 
centrale, et il conclut: 

rcpe Centrale. Un redressement svus M ussolini, qui est d'ailleurs partagée 
cc rapport est incfispensable si l'on 1 par es signataires des deux pactes, il 
veut btitir une politique serieuse sur faut créer à la paix européenne, pour 
l' entente franco-italienne, avec le la rendre durable, un cubassement 
cr,ncours de la Petite Entente mais . d'ri;térèr~ réel~, tangibles, par le com-
surtcut avec celw de la Yougo- r.,erce et l'industrie par la pol·t· / _ . . . , 1 IQUe 
s ~vie, un co~~curs ?u, ,ne fera 1ai11ais l monétaire et des transports. 
defaüt Jorsq11 il s'agit dune oeuvre de 
paix et de solidarité internationales." Toutes ces assurances ne prendront 

let r valeur que si la propagande 
LES PACTES RO.MAIJ\::• centre les traités prend fin; :;inon les 

ET L'EUROPE DANUBIENNE effort des deux groupes d'Etats 
D'apres la Reichspost de Vienne,, danubiens, ceux de Bratislal'a et ceux 

la conférence des trois ministres des du pacte romain, sercnt ~011és à I'é-
Affaires étrangères du pacte de R.o- chec. 
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M. Milan 
liquidation 

Stojadinovié 
et la des dettes paysannes 

M. le dr. Milan Stojadinovié, p.rési- De, pl11.r, le.r m.e.mrej financières 
dent du Conseil, a reçu le 25 septem- prévues ne portent n11tlei11ent atteinte 
bre les représentants de la presse pour J notre monnaie, pas pl11.r qu'au cré-
Ieur commenter le texte définitif de dit national, car le.r reJJources po11r 
l'ordonnance sur la liquidation des la liq11idation financières des dettes 
dettes paysannes, arrêtée par le con- pay1anne1 sont assurées par des 
seil des ministres. Le Président fut méthode! qui tiennent pleinement 
une déclaration pour montrer tout compte de la monnaie et d11 crédit 
l'intérêt de cette mesure: . national." 

!'Le gouvernement, dit-il, règle rme L'exposé du Président Stojadinovié 
fol! pour to11te1_ une q11e1tion très im- reproduit par toute la presse, prouve 
P?rtante el q111 présente rm in~érêt que la décision de liquider d'une ma-
niai pour un grand nombre d'agrrcul- nièce définitive l'épineuse question 
t~rirs; l'ajournement avait e11 des con- des dettes paysannes, en donnant une 
seq11ences néfaste! Jtlr l'économie du nouvelle impulsion à l'activité écono-
pays_, /Qut en lai.riant la mas1e deJ rnique, sert à tous les intérêts géné-
ag, 1c~l~e11rs s?us le _fardeau de detteJ raux du pays. Ce décret-loi rendra 
'";~gerees. f>_eHmnau, le pa71an c~J.re à l'économie rurale la confiance qu'el-
J_eJre Je deb:tellf de JeJ ,a~mns crean- le avait perdue par le fait de l'incer-
~,er~ eJ_ devient _ le deb1teur .d'une titude que les mesures antérieures, 
mslrtutton qzn agtl sous le conlrole de d'un caractère provisoire avaient pro-
/' /!,Jat. Aimi cette grave et d/uioureu-, longée à l' exc.ès. ' 
Je qrmtion e!I définitivement réglée. · 

1A nouvelle ordonnance englobe La siqnature 
toutes les dettes dn paysans envers , , 
Joutes leJ catégMeJ de créanciers, ce de 1 accord commercial 
q11i, jusqzliâ, n'avait été prévu par avec l'Italie 
aucune Qrdonnance. De cette manière 
Joni liquidées to11tes les dettes paysan- On mande de Rpme: 
11es. L'ordonnance s'étendra aux dettes Le Comte Gano, ministre des AI-
que les paysans ont contractées at1prèJ faires étrangéres italien, a re?1, le _25 
des établissement! de crédit aussi bien septembre le chef de la delegatton 
qu'a11prèI de1 coopératives agricQ/es, cornmer<;ïal~ yo~goslave, M. M. Pilja, 
de la Banque Hypothécaire, de la avec qui il s est entreten~ pendant 

.Banque Agraire Privilégiée, am11 une heure. 
·qtlauprès des créanciers. privés. Pour Le nouvel accord sur les échanges 
800.000 exploitations agricoles endet- commerciaux entre la Yougoslavie et 
téeJ et qui doivent aux établissements l'Italie a été signé au Palais Chigi Je 
t1t1 créanciers p1it-é1 mentionnés pl11s 26 ~ptembre. 
haut une somme de 6 milliards de di- L'accord italo-yugoslave a été éta-

bli sur la base de 100 (nos exporta-
tions) contre 110 (nos importations 
d'Italie). L'accord prévoit des pri-
mes d'exportation et d'importation, 
sans qu'on sache encore sur quelle 
base. Le cours de la lire est fixé à 
29,5 pour 100 dinars. En vertu du 
nouvel accord, on exportera en Italie 
pour 40 millions de lires de bois 
yougoslave. On importera en Yougo-
slavie un grand nombre d'automobi-
les Fiat, des tracteurs, etc. Les taux 
de douanes pour les automobiles se-
ront réduits. Les 100/o des importa-
tions d'Italie, qui constituent la dif-
férence par rapport aux exportations 
yougoslaves en Italie, serviront à la 
liquidation de nos anciens avoirs du 
clearing en Italie. 

nars, J'ordonnance Jtip11le des mem-
.,.es de 'fetnbour.1ame111 âan.s les litni. 
tes de l~ttrs fJOsJÎbi!ités act11elle1 de 
paiement. • 

O11tre les facilités acc()fdée1 pour la 
prolongation des échéances ae paie-
ment et la réd11ction du taux d'intérêt, 
la no11velle ordonnance apporte des 
1·alattemenfs s11r le montant même 
de la dette originale. A cet effet il a 
été adopté comme principe de ba1i 
que la dette originale sera réd11ite de 
moitié. '1.,' ordonnance prévoit des ré-
d11ctio11J de 50'1• pour to11tes les det-
tes qui ne dépas.rent pas 25.000 di-
nars, sans distinction. Pour les dettes 
s11périe11res à 25.000 dinars, dans le cas 
011 ils ne peuvent en ef f ect11er le paie-
ment, le.r débiteurs sont admis à d-!-
mander également 11ne réd11ction de 
50llo. Pour les dettn pay.ranneJ auprès 
des créanciers privés, exception faite 
;otfl' le1 ~éditJ en marchandise, il est 
;rév11 sans diJJinction 11ne réduction 
Je 50¼. 

Le gouvernement royal a accordé 
1111r: attention 1péciale à la situation 
/énible dans iaq11e/ie 1e trouve Je pe-
lit agrimlteur, éco11omiq11ement fai-
ble, et qni comtitue la majorité des 
exploitations agricole1 débitrices, on 
pe11t même dire les 99°I• de l'ensem-
ble des débiteurs, et il a procédé à 11n 
11battement de charnne de ces dettes 
paysannn - 50°1, - afin de le pré-
server de la débâcle matérielle et le 
délivrer enfin d'11ne dette démeJ11rée. 

On aborde .donc la ltquidation défi-
niti-ve de touteJ les dettes paysanne1 
de telle sorte que la situation des 
grande.r masses rttrales est améliorée el 
q1I on leur donne la poJJibilité de ré-
pondre à le11rs engagements, comme 
toutes les autre! branches de l'activité 
économique, en pouvant bénéficier à 
no11veatJ de crédits. D'autre part, cette 
liq11idaticm 1a11vegarde la confiance à 
l'égard des établissements de crédit 
qui 1ont néce1saire1 a11x paysans et à 
l'économie nationale, bien q,lil mp-
portent des saaifices matériels du 
fait même d11 réglement de1 dettes 
papannes et elle leur offre so11s la 
forme pdv11e par /1Qrdo1111a11ce de no11-
vea11x moyens qui permettent Je11r 
travail futur. 

Un accord commercial 
avec la Hollande 

Les pourparlers commerciaux, qui 
ont été menés à Belgrade entre les. 
repr~entants de la Hollande et de la 
Yougoslavie, viennent d'aboutir à un 
accord addition11el à celui de mai 
1930. 

Le but des pourparlers était d'équi-
librer les bilans dans les échanges 
entre la Hollande el la Yougo lavie 
el de maintenir le trafic des pa,e-
ments en devises libres. 

Les délégués ont examiné en pre-
miH lieu la question des exportations 
yougoslaves en céréales, que le gou-
vernement hollandais s'engage à fa-
ciliter. Du côté yougoslave, des faci-
lités sont prévues pour l'importation 
des articles hollandais dont l'entrée 
en Yougoslavie avait été limitée à la 
s11ite de l'application du règlement 
sur le contrôle des importations. 

L'accord additionnel, dont la signa-
ture a eu lieu le 24 septembre, facili-
ttra le développement des échanges 
entre les deux pay~, tout en assurant 
l'équilibre du bilan commercial. 

Le commerce du bois 
L'Angleterre a pris la première 

i:,lace dans les expo rtations yougo-
slaves du bois; elle est suive p:ir l'A-
mérique du Sud, l'Espagne, la France, 
l'Egypte, la Palestine et les posses-
sions française de l'Afrique du Nord. 

Jusqu'à l'époque des sanctions, 
l'Angleterre n'avait joué qu'un rôle 
,uonda ire parmi les pays acheteurs 
du bois yougoslave. D'après les infor-

Les projets 
d'Union douanière 
avec la Bulgarie 

L'ECHO DE BELGRADE 

Dans la presse 
économique et financière 

Je journal de Sofia ,,Nova Kamba- LES RELATIONS COMMERCIALES 
na•: a publié une interview que M. AVEC L'ALLEMAGNE 

Le congrès 
des balnéologues 

à Bélgrade 
Le XV-ème Congrès international 

d'hydrologie médicale et de climato-
logie, qui s'est ouvert à Belgrade le 

Djura Jankovié, ministre des Mines et 
Fcrêts, a donnée à son correspondant 

Les exportation yougoslaves en 29 sep tembre, marque le cinquante-
Allemagne ont été presque interrom- naire, de cette institution, puisque le 

particulier. pues depuis sep tembre. Des contin- premier congrès s'est tenu à Biaritz 
,,L'organisation des Balkans en une gents réguliers, nos exportateurs ne en 1886. 

unité lconomique sur une base d'éga- peuvent exporter que les oeufs et le Les congrès de Belgrade doit s'oc -
lité comprend aussi bien les intérêts saindoux. Pour les autres articles, cuper surtout des thèses scientifiques 
bulgares que les intér €ts yougoslaves. l'Allemagne n'accorde p'as les permis dont la solution exacte pourra appor-
Les deux pays ont des structures d'importation. La principale raison ter la guérison aux malades et un 
économiques analogues et leur déve- de cet état de choses est le fait que progrès dans l'activité pratique des 
Jcppement industrie/ est rapide. Nc.s la Yougoslavie a augmenté l'expor- médecins. L'une de ces thèses est ,,Le 
milieux économiques demandent déjà tation des articles que les Allemands traitement du diabète par /es eaux" 
l'union douanière. Volis n'ignorez pas doivent payer en devises libres s'ils qui sera traitée par des capacités con-
à ce sltjet l'initiative qu'a prise la dé,irent les acheter sur le marché nues comme 1t professeur Rathery. Un 
Chambre de Commerce à Ljubljana. ycugoslave. Précédemment les Alle- autre sujet sera ,,Les maladies de la 
Ce mollvement n'a rien de nouveau, mands ne payaient en devises libres jeunesse et /ellr traitement c/imatéri-

Exposition 
Parls1937 

M. Jean Bourgoin, directeur de 
!'Echo de Belgrade et secrétaire géné-
ral du Comité de propagande franco-
yougoslave pour !'Exposition de 1937, 
a fait aux rep résentants de la presse 
de Belgrade un exposé sur le but et 
les aspects de cette grande manifesta-
tion internationale; il a insisté sur le 
puissant intérêt de propagande du 
futur pavillon yougoslave. 

* 
Mme Paul Paget, de la Société de~ 

grns de lettres, déléguée au Congrès 
international des femmes à Dubrov-
nik, a fait une conférence sur !'Expo-
sition 1937 au Cercle français de 
Split. 

Dans l'aviation 

30-9-36 

Notre touris.me 
TOURISTES FRANÇAIS 

Un grcupe de quatre cents 
ristes français est arrivé dans la Bo-
){a Kotorska, venant de Grèce, à bord 
du paquebot ,,Reine Marie"; ils cnt 
visité Cetinje. M. Claude Farrère, 
p1embre de· l'Académie française, 
voyage à bord de ce navire. 

DAN~ L'JNDŒTRIE HO1ELIERE 
En connexion avec la construction 

de la grande route internationale qui 
t1 aversera la Yougoslavie depuis Il\. 
frontière hongroise jusqu'à la fron-
tièrè bulgare et en prévision d'un ac-
crois,ement du tourisme dans ces ré-
gions, un grand intérêt règn e pour 
la construction d'hôtels modernes et 

car l'union douanie·re entre la Serbie 1 · r !or qu•1·1s do·1vent que e cu1v e a . que" (excepté la tuberculcse). 
et la Blllgarie a failli deux fois deve-
nir un lait accompli. Deux ans après 
la signature du Traité de Berlin, de 
1878, et plus tard en 1905. La puis-
sante .monarchie austro-hongroise a 
compromis les deux fois ce projet. 
Mais /a question se pose de ncuveau." 

payer désormais d'autres produits, Afin de faire connaître le eaux 
tels que les peaux brutes, le plomb, yougoslaves, les stations climatiques 
le zinc, etc. Il a semblé à un moment et les beautés touri stiques du pays le 

très confortables dans les principales 
UN RAID AERIEN PAR BELGRADE villes que traverse cette route. 

Le ministre ajoute que, dans tous 
lts cas, les pays balkaniques doivent 
tenir compte des besoins et des inté-
rêts des autres pays de la péninsule. 
La Petite Entente et !'Entente balka-
nique ont réalisé une organisation 
éccnomique qui donnera aux Balkans 
un a~pect définitif. 

,,Nous regrettons sincèrerrent, con-
clut M. Dj. Jankovié, que nous ne 
nous soyons pas encore assuré la col-
Jabcration bulgare. La question des 
ft tures lignes ferroviaires dans les 
Balkans est d'une telle importance 
pour nous, de m€me que pour fa Bul-
garie, que malgré les entraves exis-
tantes, la collaboration bulgare est 
non seulement utile, mais nécessaire." 

Dans les coopératives 

Plusieurs personnalités étrangères 
appartenant au mouvement coopéra-
tif sont arrivées à Belgrade pour as-
sister à l'assemblée annuelle de la 
Fédération des coopératives serbes. 

Signalon entre autres la présence 
dt M. Ernest Poisson, sec rétaire géné-
ral de la rédération des coopératives 
des consommateurs en France, et vi-
ce-président de la Fédération inter-
nationale des coopératives ; puis cel-
les de M. Yon Raducanu, ancien mi-
nistre, de Bucarest, de M. G. Dikov, 
président de la Fédération des coo -
pératives bulgares, du professeur To-
tc,mijanetz, etc. 

L'usage du gaz forestier 
comme carburant 

Le ministre des Forêts et Mines, 
M. Djura Jankovié, a adressé 6 tous 
le ressorts intéressés une proposition 
visant la constitution d'un Comité, 
formé par les représentants de plu-
sieurs ministères, des universités, et 
de l'industrie du pays, qui propage-
raient la question de l'usage des gaz 
forestiers comme carburants. 

La Yougoslavie importe de la ben-
zine et du naphte, en moyenne 92 
fl'illions de litres par an, rep résentant 
une valeur de 308,800.000 dinars. ~i 
l'on prend seulement 50% de cette 
quantité où l'usage de la benzine 
pourrait être remplacé par le gaz fo-
restier, on arrive à la conclusion que 
pour la production du gaz forestier, 
en tant que subrogat de cette quan-
tité de la benzine, il faudrait, envi-
ron 200.000 mètres de bois d'une va-
leur de 30,360.000 dinars, ce qui signi-
fierait qu'on pourrait au profit de 
l'économie nationale, réaliser, une dé-
pr,nse en moins de 200 millions de 
dinars par an. 

L'industrie forestière yougoslave 
pcurrait ainsi offrir du travail à un 
grand nombre d'ouvners. 

Le.s informatîon.s 
du .Jugos(ovenski Ku~ir" 

Par nos importations d'Allemagne 

• 1 . é I ' donné que l'accord commercrn sign Comité d'organisation a prévu une 
entre l'Allemagne et la Yougoslavie excursion à travers les plus belles 
le 1-er mai 1934 à Belgrade serait piovinces du Royaume. 

Les participants au concours d'a-
viation entre Portsmouth en Angle-
terre el Johannesburg (Afrique du 
Sud) sont pas é hier matin par l'aé-
rodrome de Belgrade. 

L'aviateur Hals, qui est parti deu-
xième de Portsmouth, est arrivé le 
premier, tandis que l'aviateur Clans-

Ainsi, on annonce déjà qu'un bel 
et confortable hôtel sera construit 
prochainemen,t au centre de la ville 
de Niil, chef-lieu de la banovine de 
la Morava. 

La construction de cet, hôtel, qui 
commencera déjà au cours de ce 

dénoncé; mais la Cc,mmission mixte, La délégation française est compo-
qui se réunira probablement en oc- sée du professeur Rathery, de Pari~, 
tobre, réglera les difficultés qui ont qui a pris la parole à la séance inau-
surgi. (Jug. Lloyd) gurale; des professeurs agrégés Cha-

mois, coûtera plusieurs millions rle 
ton était le dernier. dinars. 

En dehors des membres du jury, 
MM. Baper et Malon, venus pour 
cette occasion à Belgrade, M. Camp-
bell, ministre de Grande-Bretagne, le 
général Simovié, chef de l'aviation 
militaire yougoslave, le président de 
l',,Aéroput", etc., assistaient au pas-
sage des hardi s aviateurs. 

Bibl iog ra ph ie 
DOCUMENTS DIPLOMATIQUES 
Sous le titre: ,,Recueil de Docu-

ments Diplomatiques et Politique~ sur 

LES RELATIONS ECONOM1QUES 
AVEC LA GRANDE-BRETAGNE 
Dès que le régime du contrôle des 

importations est entré en vigueur le 
25 juin, la Banque Nationale a de-
mandé aux importateurs de marchan-
dises en provenance de pays hors-
clearing, de déclarer leurs importa-
tions en 193.5, afin de pouvoir déli-
vrer les autorisations d'importation 
des trente-trois articles prévus. 

brol, Fabre et Lian (médecine géné-
rale) et Justin -Besançon (hydrologie), 
de la Faculté de Paris ; du professeur 
Piéry et du dr. Péhu, médecins des hô-
pitaux, de Lyon; du professeur Fon-
tès, de Strasbourg; des drs. Flurin, de 
Cauterets, et Françon, d' Aix-les-
Bains, tous deux secrétaires généraux 
du Comité permanent des Congrès 
internationaux d'hydrologie. 

Un voya~e 
SUR LA LIGNE 

BELGRADE-ZAGREB 

• la Dénonciation de /'Accord de Locar-
no et la Réoccupation militaire de la 
Rhénanie démilitarisée (7 mars-31 
août 1936)", M. R. Mennevée Qui L' Alropr.rt a mis en circulation 

Le Com.l.té des 1·mportations auprès p our la première fois sur la ligne 
de la Banqlle Natl·onale accorde aux ,Belgrade-Zagreb un avion destiné des journalistes allemands 
importateurs, sur la base de ces dé-
clarations, des autorisations sur les Plusieurs journalistes allemands au transport rapide des voyageurs 

f t t Il t é. y qui effectua Je parcours en 1 heures 
importations d'Angleterre jusqu'à en ac ue emen un s Jour en ou-

i · L d 2fl minutes. 
concurrence de 500/o de la ·valeur de gos av1e. e groupe compren en par-1---------------
celles-ci en 1935, à la condition qu'ils ticulier M. Wilfried Bade, conseiller 
n'aient pas déjà importé davantage au MiniS tère de la propagand e du Nouvelles diverses 
cette année. Dans tous les cas, le Reich, chef de section pour l'Europe 
Comité des importations fera le né- orientale; M. Hidde, secrétaire géné-
cessaire pour restreindre l'importa- ml de l'Association des journalistes 
tian de ces articles jusqu'à concur- allemands, M. le dr. Schmidt, rédac-
rence de 50% de l'année précédente. t tur en chef du Volkischer Beobach-

UN DEPUTE ASSASSINE 
Un député, M. Milincié, a été a sas-

siné sur la route près de Krusevac 
dans des circonstances suspectes. Les 
uns attribuent cet assassinat à des 
mobiles politiques, d'autres, apparte-
nant aux mêmes cercles que la victi-
me, croient qu'il s'agit d'une venge-
ance. La police a entrepris une en-
quête el interrogé de nombreuses 

f-ratiquement la situation se pré- ter, Je ccmte Reisbach, directeur de 
sente de ta façon suivante: l' importa- la Nazional-socialistische Korrespon-
teur qui, en 1935, a importé ces 33 denz, M. le dr. Rau, rédacteur en chef 
articles pour une valeur de 1.000 li- dn Deutsches Nachrichtenbüro, etc. 
vres sterling, obtiendra, cette annéè, Ces journalistes, accompagnés de 
l'autorisation de n'en importer que M. Crnjanski, attaché de presse de 
pour 500 livres sterling. Par contre, Yougoslavie à Berlin, furent accueil-
s'il a jusqu'à ce jour importé déjà lis à l' aérodrome de Zemun par M. le personnes. 
ces articles JJour une valeur de 700 dr. Lukovié, chef du Bureau central DES CATACOMBES A BELGRADE 
Ji\'re , il ne pourra obten ir d·auto- de presse, par M. von Jansen, con-

Lé d'All Au cours de travaux effectués 
ri,ation jusqu'à la fin de 1936. sciller de la gation emagne, peur la construction du nouveau port 

de la Save à Belgrade, des catacom-
bes antiques ont été mise~ à jour 
sous les murailles détruites de la 
vieille citadelle. 

On peut déjà maintenant prévoir les représentants de l'Association de 
qt1'en 1936 les importations d1 Angle- la presse yougoslave, etc. 
terre en Yougoslavie dépasseront la Les journalistes allemands ont été 
moitié de la valeur de celle, de 1935. reçus en audience par M. Stcjadino-

Pcur les articles qui n'ont pas été vié, président du Conseil. Le 25 sep-
insérés dans la liste des marchand!- tembre, ils avaient été les hôtes de REPERTOIRE 
ses $Oumises au contrôle des impor- M. V. Ilié, maire de Belgrade et en DU THEATRE NATIONAL 
talions, l'importation restera libre. soirée de M. Lukovié, chef du Bu- Mercredi, 30: Le pope éira et le 

(D'après Vrerr,e) reau central de presse, qui offrit un 1pope Spira, pièce de St. Sremac; -
--------------- brillant diner en leur honneur. Jeudi, 1-er octobre: André Chenier, 

Nouvelles 
économiques 

POUR LES FOIRES 
Le Conseil cles ministres a adopté 

une ordonance d'après laquelle tout 
Je matériel importé par les pays 
étrangers, à lin de construction de 
leurs pavillons dans les foires inter-
nationales en Yougoslavie, est libüé 
dE:S taxes de /'Etat. Le matériel ainsi 
importé doit tire démonté après la 
c/6/ure de la foire et réexporté de 
Yollgoslavie. 

. Le groupe des journalistes alle-
mands a été reçu à la Légation d' Al-
lc:magne et a visité le Musée du Prin-
ce Paul et le Foyer des jcurnalistes. 

Au cours de leur voyage, les repré-
sentants de la presse allemande, ve-
nant de Sarajevo, ont passé par 7e-
nica où ils ont visité les usines de 
l'industrie lourde, qui sont en vcie de 
transformation avec le concours de 
la Maison Krupp. 

première de l'cpéra de Giordano; -
Vendredi, 2: Kostana, cpéra de Ko-
njovié; - Samedi, 3: L'éventail de 
J,ady Windermeere, pièce d'O. Wilde; 
.:.... Dinmnche, 4: ,,Peéalbari", piè:e 
d'A Panovié. 

Petite sclne: 
Mercredi: Les sauterelles, pièce de 

St. Kostov; Jeudi: Go/cn1ancv, 
pièce de St. Kostov; - Vendredi: 
r,Uiez", pièce de B. Nusié; - Same-
di: Kosava (le vent du Ncrd), pièce 

· Ne Jetez pas .de N. Jovancvié; - Dimanche: La 
L'Echo de Belgrade ~uperchérie, pièce populaire de M. 

après l'a.voir lut FaJ(es le lire! ,Glisi:: . 

dirige la revue Les Docurrents Politi-
ques, Diplomatiques et Financiers -
vient de publier ce recueil, qui com-
prend tous les documents diplomati-
ques publics, échangés entre les chan-
celleries; les discours des hautes per-
sonnalités politiques, le compte rendu 
des séances de la S.D.N. consacrées à 
cette question, etc. 

L' intérêt du Recueil édité par M. 
Mennevée s'affirme d'autant plus que 
si l'Angleterre et l'Allemagne ont pu-
blié, l'une officiellement, l'autre offi-
cieusement, des ensembles documen-
taires diplomatiques relatifs à Lo-
carno, ces documents sont à peu près 
muets sur les négociations qui ont 
su1v1 la réoccupation de la Rhén a-
nie et la dénonciation de l'accord de 
Locarno. D'autre part, vraisemblable-
ment en raison des trois changements 
ministériels survenus au quai d'Orsay 
depuis le début de l'année, le gouver-
nement français ne paraît pas avoir 
été dans la possibilité de publier se. 
documents personnels. 

Un volume in-8 de 184 pages, texte 
sur deux colonnes, avec une carte. -
Paris, Les Documents Politiques, 16, 
bculevard Montmartre (9-e). - Pnx: 
5() fr. 

L'EUROPE CENTRALE 
Revue de documentation parai,-

S:?nt à Prague, Xll, Fochova 62. -
Au scmmaire du No 39, du 26 

septembre 1936: Le voyage de M. E. 
Benes en Slovaquie; - Amitiés bul-
/laro-tchécoslcvaques; - A qltoi tend 
la propagande anti-lchécoslovaque 
de l'Allemagne, par Jaroslav Papou-
~ek; - Nouvelles perspectives révi-
:,10nnistes, par Raoul Chélard; La 
situation éconcmique de la Yougo-
slavie, par Jean Gounaud; - Spii'., 
ville née d'un palais, par V. Fiala; 
Echos, variétés, bibliographies, et 
,documents ... 

DANS LA RADIO 
Le Ministre du Commerce et de 

l'industrie a été •saisi de cinq deman-
de d'autorisation d'ériger en Yougo-
slavie des industries de radio. 

Crédit Foncier du Royaume de Yougoslavie 
Il s'agit no/arr.ment de la fabrique 

Godjevac à Belgrade, de l'entreprise 
Philips S. A. Belgrade, de Tesla à 
Panècvo, du Telefunken et d'une mal-
son de Novi Sad. 

(IIIClennement Uprava Fondova) 
fondé en 1862 

Siège à Belgrade 
Succursales: Zagreb, LJublJana, Cetinje, SarêlJevo, Spllt, Skopl)e, NI~ 

et Novi-Sad, 

Les .racrif ices matériels qNe la com-
mm1a11té nationale, les établi.rsements 
financiers, les coopératives et les par-
JiwJiers supportent d11 fait de la li-
quidation de cette importante q11eJ-
tion, sont insignifiants par comparai-
son aux az,antages offerts à la 
comrmmallfé, à l'économie nationale 
et à la masse d11 pe11p!e pttysan. Le.r 
fErles s11pportée.r par les établisse-
ments financiers ne touchent pas les 
intérêts de l'épargne; elles ne portent 
pas 111r leJ dépôts à'épargne, qt1i sont 
pleinemmt garantiJ. Bien plus, la 
düiJion s11r les dette1 pay1anne1 1elon 
les modalité! prévtteJ dans /'()fdon-
11ance place les étabJiJJements finan-
ûers d,n1s une meilleure 1ituation par 
rapport aux créances qrlils poJJèdenJ 
Jllr les payJanJ. Pour ces créances, ils 
fefoivent un no11vea11 débiteur q11i 
leur offre non 1eulement la garantie 
que la nouvelle créance sera payée au 
terme et dans Ja totalité, mais encore 
ils auront la possibilité, par l'intermé-
diaire d11 nQ1tveau débitelJJ' et par la 
fl()ie des opérations de crédit prévues 
par /'ordonnance, d'obtenir ae nou-
11ea11x moyem financiers qui pourront 
lem· Jervir à raviver lelfr activité. Les 
dépos,.nls 1011t, donc certalllJ que 
l,mrs créances sur les anciens dépôts 
seront payées, et même bien pllls ra. 
pidement qui si la question des dettes 
P~J_sannes n'avait pas été réglée défi-
mtwement. 

en ce derniers mois, la Yougoslavie - A L'USINE DE RAKOVICA 
mations de Londres, les cowmerçants a réussi à diminuer le solde actif sur 
auglais sont très satisfaits de la qua- les comptes de clearing allemand- Le Jugoslovenski Kurir annonce Agences: KraguJevac; ValJevo, Cacak, Zemun, Petrovgrad 

BllolJ, PriJepolJe et Banja Luka. 

Vlasnik 

lité du bois ainsi que des prix. Aussi que le comité interministériel écono-yougcslave d'une somme· de li à 12 
les cercles économiques travaillent- millions de marks allemands. mique-financier a examiné la question 
ils actuellement à ce que le marché du rachat de /'Industrie des mote;rs 
anglais du bois, qui consomme men- • d'avions S. A. de Rakovica. Cette ,n-
suellement une quantité de 30 à 40.000 Les fabricants el les ouvriers du dustrie devra s'adapter aussi à la [a-
m•, soit entièrement désêrvi par la textile en Slovénie e son t entendus brication des camions. 
Yougoslavie. sur la limitation des heures du Ira-

PRODUCTION DE L'OR 

i 
vail à 8 par jour et sur les salaires 

Un guide yougoslave minima, à savcir 3 dinars l'heu-
de l'industrie allemand ~e. Le contrat collectif est valable 

La production de l'or pour le 1-er 
semestre de 1936 a atteint 1.514 kgr. 
et 451 grammes, représentant llne 
valeur de 54,690.826 di11ars. 

8 Jusqu'au 31 décembr 1937 et se pro-

La Chambre de commerce germa-
no-yougoslave a publié un annuaire 
en langue yougoslave de l'industriê 
allemande, préfacé par M. Dufour-
Ferronce, ancien ministre du Reich à 
Belgrade: 

,,Tout commerçant pourra se faire 
une idée de l'industrie allemande et 
de son importance pour la Yougos/a-
~ie. Ce livre lui servira de guide. Un 
autre annuaire fournira les rrêmes 
indications aux milieux Intéressés en 
Allemagne. 

Ce guide, élaboré par des spécialis-
tes, le" dr. Hahn et Je dr. F. Bertcld, 
a 260 pages et sera distribué gratui-
tement aux intéressés. 

longe autcmatiquement s'H n'est dé-
noncé par aucune des parties avec un 
préavis de deux mois. 

• 
Les prix du froment sont en forte 

hausse et atteignent 145-155 din. les 
100 kgs, dépassant de beaucoup ceux 
que paye la Scciété Privilégiée pour 
/' Expcrtation. 

La production de l'or dans les seuls 
gisements de Ber serait d'environ 100 
kgr. par mols, tandis que la produc-
tion totale en Yougos/a1·ie est de 252 
kgr. 

SUR LA LIGNE 
DE SARAJEVO-BROD 

Les travaux pour la transformation 
de la ligne · Sarajevo-Brod en voie 

Le bilan ccmmercial yougoslave normale ont commencé. Le matériel 
arec les pays qui sont liés à la You- de la voie étroite sera transféré sur 
goslavie par des accords de clearing /a nouvelle ligne Ustipraéa-Foca. La 
est actif de 32,5 millions de dinars 

I 
voie normale qui suivra la vallée de 

peur la période janvier-ao0t 1936. Bosna est érigée surtout à cause du 
L'année_ passée_ pou: la même .p~rio-

1 
développement dPo. usines sidérurgi. 

de, le bilan actif était de 367 m1lhons. ques de Zenica 

odgovomi urednik ing. Ivan Besdolni, Novopazarska 40, Beograd. 

L'activité principale de la Banque: 
La Banque fait toutes opérations sur les fonds d'Etat: tes capitaux de 

pupfffes, les dépôts, les fonds des églises, des monastères, des communes, les 
legs divers, etc. 

Emet les obligations et les lettres de gage. 
Reçoit les dl!pôts d'épargne. 
Accorde des emprunts hypothécaires aux communes et aux admini• 

5kàd0fts autonomes .sur les taxes et les revenus. 
PournU les ressources financières aux coopératives hydrauliques. 
l!scompte les efftts dés institutions bancaires. 
PtocMe au "lombard" des valeurs d'Etat, des actions de Ja Banque 

Nëtton~ et dé la Banque Agricole Privilégiée et des Bons du trésor du Mini• 
steH des Plnancea. 

l!Komple les eoupoA.s gagés de l'emprunt en dollars Sefiamat1n). 

Les ~merits du Crédit Foncier sont garantis par l'Etat 
Pour toua les renseignements s'adresser: 

• cr~ Fonder du Royaume de Yougosla.vle 
A Belgrade 

oa A .ses succursales. 

~tampariia. ,,Planeta", Uskoèko 8, Beogrod, Vlosnik Sreten Il. Obradovié 

d 
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